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LES DEBUTS DE M. CASGRAIN |
tise), : -

Nos concitoyens de langte anglai-

se ont un mot charmant .pour dési-

gner le premier discours prononce

par un député en Chambre: ils l’ap-

pellent le “maiden-speech” — litté-

ralement “discours de jeune fille”.

11 semble qu’ils traduisent par cet

te expression “virginale” l’émotion

“rougissante ot timide du jeune renré-

sentant du peuple qui, pour la pre-

mière fois, affronte le plus redouta-

ble public, les législateurs et admi-

mistrateurs de son pays, et, derrière

ceux là, le pays lui-même. Auss

bien les collègues de l’orateur prê-

tent-ilsbeaucoup d’attention, d’in-

térêt et d’encouragement à ce coup

d’essai, qui, parfois, se trouve être

un “coup de maître”. .

Notre représentant à l’Assemblée

Législative- a naturellement bénéfi-

is a son tour de cette sollicitude

brenveillante de ses collègues, lors-

qu’i) s’est levé l’autre jour pour faire

ses “débuts” a la Chambre provin-

ciale. On l’a écouté d’abord avec
sympathie, puis avec intérêt. Et on
a eu le temps, à l’oceasion de cette
brève intervention, de remarquer que

le “coup d'essai” de M. Casgrair

manifestait mieux que de simples
promesses. Les jo'unalistes pré-

sents n’ont pas manqué de signaler

!l’aisance et la facilité agréable de

NOTES ET
COMMENTAIRES

‘ce début oratoire, et un vétéran du À CREDIT!

journalisme _parlementaire, M. Ed
mond Chassé, a-manifesté nettement
‘“sa joie de voir qu’un jeune député
! ssura donner du piquant aux dé-;
: bats”,

| . .
{ dessein la circonstance la plus favo
irable, ll parlait au milieu d’une as-
|semblée unanimement attachée ce
; jour-là, ministériels comme opposi-

i|tionnistes, à honorer la mémoire des
hommes et des choses du passé. Son
appel à la mémoire des vivants con-
tre l’oubli injuste trop souvent ré-
servé aux disparus, sa façon de sou-
Higner la cordiale entente des dépu-
tés en‘ce jour-là, et de mettre en lu-
mière le geste généreux de MM. Tim
mins et Cameron, ne pouvait pas res-
ter incompris, sans doute: mais nous
savons que M. Casgrain a dû se trou-
ver heureux d’avoir à débuter sous
de pareils auspices, en une circons-
tance où il pouvait faire l'éloge de
la plus belle largeur d'esprit alliée
à la plus touchante générosité.
Nous sommes heureux de présen-

ter à M. Casgrain nos plus sincère:
félicitations. 
 
 

RETENIR NOTRE POPULATION
 

L’autre jour, au banquet qui lui
fut donné à Ottawa, le nouveau chef
de l'opposition, M. Bennett a dit: Le
plus grand problème que mous
ayions à résoudre aujourd’hui est ce
dui de notre population, qu’il faut sa
voir retenir au pays.
Ah! enfin!... Voiei un chef poli-

tique qui met au premier rang, à sa
vraie place, cette question angois-
sante.

Par ailleurs, nous apprenons qu’un
député se propose de faire présen-
ter, en Chambre des Communes, une
motion, sinon une loi, pour faire don-
ner aux Canadiens qui voudront al-
ter dans l'Ouest les mêmes avanta-
ges qui sont donnés aux immigrants
britanniques. — Nos lecteurs savent
qu’il en coûte plus cher à un Cana-
dien, pour aller de Montréal a Win-
nipeg, qu'à un Anglais de Londres
pour aller d’Angleterre à Winnipeg

Ici encore, nous dirons, avec satis-
faction: ENFIN!

Malgré tout ce qu’on a fait pour
enterrer cette question de l’immigra
tion et cette question de dépopula-
tion, il faut bien qu’on vienne à en
parler.

Car enfin, à quoi sert de dire que
l'immigration sert à peupler le pays
s’il est constaté de partout que non
seulement l'immigration est inutile,
mais encore que nous ne réussissons
pas à conserver au pays ceux qui y
sont nés, qui y sont acelimatés, et
qui en conséquence sont à peu près
les seuls qui y veulent vivre?...
Nous avons donné des chiffres é-

Toquents dans d’autres articles. Nous
avons montré que depuis 1901, les
millions d'immigrants qui nons sont
venus ne sont pas restés au Canada
mais qu'ils sont partis et ont “em.
mené’ avec eux des centaines de mil-
le citoyens canadiens de naissance.
Nous avons prouvé que notre politi-
mie d'immigration a abouti à une
perte sèche.
En dépit des chiffres. il s’est trou !

vé des gens pour nrétandre ane. tou
ds même. il est indéniable que l'Ouest
profite de Yimmigratien et qu’il ne

s'est pas peuplé sans elle.
Premièrement, nous répendrons

que la majorité des immigrants, de
1901 à 1928, — l'immense majorité
— est allée dans l'Ouest, d’æbord.
Si done le déficit est général, l'Ouest
doit aussi en avoir souffert...
Mais sccondement, il y a aussi des

chiffres pour l’Ouest seul. On vient
d'en publier qui sont susceptibles de
faire quelque impression. Les voici
pour les incrédules:
Durant les cinq dernières années.

l’augmentation des trois” provinces
des Prairies, Manitoba, Alberta et
Saskatchewan, a été de 111,600
âmes. — Or, par l’accroissement de
la natalité. elle aurait dû être de
189,569 ames. Et  ajoutons qu’en
cinq ans, l'Ouest a recu 180,925 im-
migrants. Additionnez ces deux
chiffres: vous avez un total de 370,-
494, représentant l’augmentation
qu’on devait espérer en cing ans. L
y a donc un déficit de près de
259,000 âmes, étant donné que l'aug-
mentation totale n’est que de 111,600
A remarquer aussi que les 180,000
immigrants sont disparus, et que
sur l’augmentation naturelle:
189,569, 71,969 sont disparus égale
ment, — ce qui prouve surabondam-
ment que l'Ouest ne suit pas d'au-
tres lois que le reste du pays, et que
là aussi, l’immigration ne rapporte
rien, et qu’on ne sait pas garder la
population née en Canada.

Va-t-on dire, après cela, que notrr
politique d’immigration est une poli-
tique de bon sens? On a dépensé des
douzaines de millions pour attirer
au pays des millions de gens qui n’y
sont pas restés. On n'a pas prati-
quement rien fait pour empêcher de
partir du pays des centaines de mille

! Canadiens, qu’on aurait pu garder
dans leur patrie, si on leur avait don-
né — ou même simplement prêté —
le quart des déboursés faits pour les
immigrants de l’étranger.
Après vinet-cing ans de ce nasmwil-

lage. on commence a comprendre que
ça ne peut marrher comme ça...

Il en est temps!...

 
  

POURLES
MINORITES

Dans son discours d'Ottawa, le
chef de l'opposition ne s'est pas eon-
tenté de parler du problème de Vim.
migration et du dépeuplement du Ca-;
nada. I a aussi prononcé sur les
droits des minorités des paroles qu’il ;
est juste d’enregistrer, car elles ren-
dent un son nouveau dans le domai-
ne de la politique fédérale.

Voici ces paroles, telles que nous
les prenons dans le Droit: “Nous a
wvons un pays difficle à gouverner.
Tl est immense; c'est la moitié d'un
continent habité par une population
de moins de dix millions, descendant
de deux grandes races et de religion
différentes. Notre constitution, ne
Poublio::83 pas, est une union fédérale
basée sur un contrat passé entre ces
deux races et acceptée par le Par-
lement de Westminster. Cette consti-
fution accorde aux minorités cer-

11 RUE JOLY

taïns droits fendamentaux. Que ces
minorités vivent duns des provinces
qui sont principalement catholiques
où mrotestartes, peu importe. Ces
droits ont été accordés sans réserve
aucune”.

Voilà des paroles à retenir: nous
les enregistrons avec plaisir. Nous
avons dit qu’elles rendent un son
inouveau. Rarement, en effet, avons-
nous va un chef de grand parti don.
«ner aussi carrément son avis sur le
problème des minorités, et de façon
aussi absolue, “sans réserve aucune”
pour parler comme lui. Cette atti-
tude est d’autant plus notable que
l’on sait fort bien qu’une fraction
fort agissante du parti de M. Ben
nett, la secte orangiste, pense, dit e!
fait imposer la doctrine et la vrati-
que contraire.

Bien entendu, nous attendons M
Bennett aux actes. Mais au moinr
ne pourra-t-on pas certes lui renro
cher d’avoir mis ses princives dan:
sa poche, L'Orance Sevtine) en fer: 

Ce qu’on appelle le “crédit”, c’est-
à-dire la réputation de suivabilté
d’une personne, est une excellente
chose. Mais l’autre ‘‘credit’, l'habr
tude que certains ont d’acheter pour

i M. Casgrain semble avoir choisi al ne payer qu’à déls3, n’est pas chageo
bien recommandable. à
I est sans doute des circonstances

qui autorisent cette façon#de faire.
Mais tout cela n’empéche que l’achat
à crédit ne soit désavantageux pour
tout le monde, pour l’acheteur comme
pour le vendeur. Ce dernier n’ob
tient pas la valeur de sa marchandi-
se: en bien des cas, il est exposé à
la perdre, et souvent ses inquiétudes
sont bien justifiées quand le client à
crédit manque justement de. . .cré-
dit. Mais l’acheteur lui-même a tou-
ter à crédit que dans le cas d’abso-
ter a crédit que dans le cas d’absi-
lue nécessité. L'ordre régulier des
choses veut d'abord qu'il ne puisse
obtenir la marchandise qu’à des prix
supérieurs à ceux qu'il obtiendrait
en achetant au comptant: lui-même
ne prêterait pas d'argent sans inté-
rêt, et comment alors s'étonnerait il
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EMINENCE,

Les paroissiens de St-Jean-Baptis-
te de l’Isle-Verte, réunis en assem-
blée le- 25 décembre 1927, sont parti-
culièrement heureux d’exprimer au
Cardinal Raymond-Marie Rouleau 

de voir le marchand lui prêter sans
intérêt des valeurs considérables en
marchandises? Et ensuite, la prati-
que de l’achat à crédit conduit à la

l’argent ne s’en départira qu’à bon
escient, et, s’il est raisonnable et sé-
rieux, ne le dépensera que contre va-
leur utile. Au contraire l'acheteur
à crédit, trop souvent imprévoyant.
traint moins de laisser s’accumuler
ses dettes: il fait des dépenses de
luxe, sans trop s’en apercevoir, étant
donné qu’elles ne lui coûtent rien...
pour le moment. C’est ainsi qu’il
‘st exposé à s’'embourber et qu’il em-
tourbe -du même coup celui qui lui
fait confiance...

* x *

ET L’HONNETETE...?

Cette imprévoyance de l’acheteur
à crédit ne va pas sans friser quel-
quefois la malhonnêteté...

Car il arrive trop souvent que l’a-
cheteur à la petite semaine soit expo-
sé à tricher quelque peu. Nous ne
sommes plus malheureusement au
temps où celui qui ne faisait pas
honneur à ses engagements était
tout simplement.. .désh&hcré, à ses
propres yeux! Que de gens ont l’ha-
bitude de laisser courir leurs comp-
tes! Ont ils de l’argent? il ne leur
viendra pas à l'esprit d’aller étein-
dre la dette qu'ils ont faite...

l’argent qu'ils ont en bourse: on en
a vu même réserver cet argent pour
ceux qui...leur refusent toujours
trédit, — car il paraît que notre éno-
que n’a que faire de ces scrupules
*démodés de nos pères qui, d’abord.
{payaient leurs dettes!

Tmprévoyance? légèreté? wmalhon-
nêteté? Peu importe. Mais à ce jeu
tant va la cruche à l’eau qu’à la fin
elle se casse...
,Etc’est la moralité de ces petites

histoires aui ne sont pas d’une mora-
lité supérieure...

«x =

L'ECONOMIE!

La semaine dernière, nous signa-
lions un article aux jeunes gens, où

:il leur était conseillé de se faire un
budget, c’est-à-dire de prévoir leur:
dépenses, afin de ne pas dépasser
leurs recettes. surtout afin de réali
ser quelques économies aisées.
i Le conseil peut valoir pour. d’au-

 
tres que nos “jeunesses”. Et il nous,
semble que la principale économie,
c’est non seulement de prévoir ses dé-
penses, mais encore de les payer
towt de suite. Cela facilite la comp-
tabilité, en premier lieu: ensuite,
ainsi que nous le disons plus haut,

‘cette pratique amène généralement
des idées d’économie. Mais surtout
faut-il faire remarquer qu'acheter
au comptant est une véritable écono-
mie.

Certain cultivateur aisé me di
sait l’autre jour que, depuis qu’il a
pris l’habitude d'acheter rubis sur
l’ongle, il réalise annuellement, rien
que sur ses achats ordinaires, des
profits de $75 a $100., c’est-à dire
un bénéfice de 10 à 20 pour cent sur
les mêmes dépenses qui seraient fai-
tes à crédit. Et je ne doute pas que
ses fournisseurs ne soient eux-mêmes
plus satisfaits. :
Les fournisseurs ont raizon. C'est

parce qu’elles ne font que des ven-
tes au comptant ane les grandes

1

 une maladie: mais ce n'est pas pou-
nous déplaire. ..

maisons de commerce Dupuis, Gau-
vin, ou même E:ton et Simpson, font

dépense irraisonnée. Celui qui a de]

les sentiments de vive admiration et
de légitime fierté à l’occasion de

| son ascension au Sénat de l'Eglise

: Notre Mare.
Units d’esprit et de coeur dans une

i pieuse allégresse, les co-paroissiens
| de Son Eminence forment les voeux
iles plus ardents pour gue sa carrière
"si bien remplie, se prolonge de lon-

gues années encore, et lui redisent
du fond du ceeur le souhait des
‘wands jours “Ad multos faustissi-
mas dannos!”

Curé et paroissiens, nous profi-
tons de l’heureuse occasion pour réi-
itérer à Son Eminence notre constant

attachement; et nous La priona
i humblément “mais instamment” de
rendre notre joie commune, en pré-

,sidant; le 24" juin 1928, les fêtes du
centenaire de VErection Canonique
de sa paroisse natale.

Le 25 décembre 1827.

 

:

de si brillantes opérations. Et sa-
chez bien que nos acheteurs à crédit
contribuent eux-mêmes à ce grand
commerce, C'est même là qu'ils nla
cent leur argent de poche: ils réser-

seurs locaux... Îls ont beau achete:
sur catalogue, sans voir, payer des
frais de poste, de mandat-poste, su-
bir des retards parfois ennuyeux.
ces petits inconvénients’ ne comptent
pas. Pour les mêmes dépenses, il:
auraient leur marchandises che:
eus..., AU COMPTANT, et peut-
être à meilleur marché. Ce serait
là une belle économie. Ce serait i.
moyen d'aider encore aux affaires
locales, de contribuer à la prospéri-
té générale, et donc à leur propre
bien. -

Les bons comptes font les bons a
mis, dit le proverbe. Il faut savoir
entendre ce mot dans son vrai sens
U faut de la franchise, c’est à-dire
de la loyauté, mais aussi de la clarté
et de la netteté. Les bons comptes
c’est-à-dire les affaires nettes, ce
sont celles qui se font le nlus carré-
ment, disons: avec le moins de frais
avec le moins de lambinnge, avec
maximum de sûreté, ‘rubis sur l’on-
gle”. Et ce sont aussi les plus avan-
tageuses.

utile.

238 RUE LA 
Rentes Viagères sans rivales

P. E. OUELLET, organisateur
- - — Rivière-du-Loup, Centre

Hommages de la paroisse de l’Isle-Verte à
Son Eminence le Cardinal Rouleau,

0. P., Archevéque de Québec
REPONSE DE SON EMINENCE

Le 13 janvier 1928

Cher Monsieur la Cars,

La communication des  senti-
ments exprimés par mes co-parois-
siens, le 25 décembre dernier, dans
une assemblée réunie à cette fin, me
touche infiniment, et je vous prie de
leur exprimer en mon nem, ma vive

gratitude. Appuyés de leur prières
et du témoignage d’une vie vraiment
chrétienne, leurs voeux seront sans

doute entendus du Ciel, et exaucés
par Notre-Seigneur. Qu'ils vivent
toujours unis à leurs pasteurs, et

dogiles aux sages directions qu’Ms en
recevront. Ce sera un moyen effi-
cace de posséder la’ paix du bon Dieu
et de jouir de son bonheur, tel que
promis à ses vrais enfants.
A chacun des paroissiens de l’Isle-

Verte, à chaque famille, à chacune
des oeuvres paroissiales, principale-

ment à celle des écoles, je suis heu-

reux d'envoyer une spéciale bénédic-
tion de Notre Saint-Pére le Pape.

Que ce témoignage de bienveillance 

 

apostolique soit pour tous un gage
assuré des faveurs célestes,
{ Les fétes du 24 juin prochain se-
tront sans doute très belles, remplies
d'actions de grâces pour stows les
bienfaits reçus pendant un siècle, et
jaussi de fermes et efficaees résolu-
tions de servir Notre-Seïgneur avec

: Jue + Im- vent leur “crédit” pour les fournis. une perfection toujours creissante à
prévoyants, ils dépenseront ailleurs F : <l'avenir. Inutile de veus dire que

je seyai très heureux d’assister à ces

solennités. Et j'espère que rien ne
pourra m’en empêcher.

Votre reconnaissant et tout dé-
voué en N.-S.

fr. Raymond-Marie

Cardinal Rouleau, O. P.
Arehv. de Québec.

Le 36 janvier 1928

Pour vraies copies

J. A. Verreau, Ptre Curé.
 

LA SOIREE DE JEUDI DERNIER

La soirée dramatique et musicale
de jeudi dernier, donnée par les élè-
ves du Couvent du Bon-Pasteur de

; cette ville. au profit des RR. SS. du
Bon-Pasteur, a remporté un magni-

| fique sucrès. La recette s’est élevée

ia $359.00.

 

 
Au Royaume des Dames

Nous sommes au temps le plus froid de la saison.
Un chapeau de velours ou velours et feutre vous sera

J'ai encore un joli choix à des prix ridicules.

ACHETEZ DONC EN JANVIER

Mile L. ANCTIL,modiste
FONTAINE

TEL. KAMOURASKA

“La Caisse Nationale d’Economie”
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LE SAINZ-LAVRENT

  

FORTIFIER
APRÈS LA Wie

 

“PLUS DE 70 ANS DE SUCCES COMME RECONSTITUANT”
 

“St-Octave de Métis
DIVERS
—M. et Mme Thomas Pelletier, de

Québec, visitgient M. et Mme Jo-

seph Bouchard dans le courant du

mois.
—MM, A. Michaud et Ernest Bou-

chard sont partis pour Montréal,
eù ils vont passer l’hiver.
—M. et Mme . François Charest,

de Sté-Jeanne D'Arc étaient en visi-
te chez leur père. M. Léon Charest,

mardi dernier.
=—MM. Alf. Morisset, E. A. Pel-

Jetieret Cyprien LeBel, ont été élus
conseillers de notre Paroisse.

 

—M. L. J. Otis, de Matane- visi-

tait des parents ici, la semaine der-

. nière. …
.—MM. Joseph’ ‘et Alfred Belzile

les hôtes dede St Fabien, étaient
leur. .frère M. Fénélon Belzile der-
nièrement.

—M. Ed. Doiron, de Port’ Arthur
Ont, .est en visite chez son père. M.

J. Doiron. -
—M. et Mme R. Tremblay sont

de retour d’une Promenade au Bic.

—M. Rosaire Bellavance d’Amqui
est l'invité de son beau-père M. Fer-
dinand Dionne.
—Mlle Rachel Côté est partie en

promenade à Québec.
—M. Albert Dubé, de Matapédia

était récemment en visite chez son
père Monsieur François Dubé.
—M. Gérard Ouellet qui a passé

un mois dans sa famille ici, est re-
tourné à Montréal.

 
montre à

—Mlle M. B. Pelletier, de Ste-
Florence, est l’invitée de sa cousine
Mlle R. Pelletier.
—M et Mme Antoine Bouchard

sont de retour d'une promenade à
L'Islet où ils ont visité des parents.

et G. L. Nadeau, étaient en voyage
et G. L. Madeau, étaient en voyage

d’affaire à St-Octave, vendredi der-
nier.

—Mlle Lucienne Dionne est en
promenade chez des amies à St-Jo-
seph de Lepage.
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ta pide
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ons directeinent. Pag H
de vendeurs, , d'age: rosses §

& ventes
; Achetéz d! easde

nous €L sauves HU%. Rien que des prod'uts
de première classe de variétés choisies pour le J
ciitmat canadien: Lous guihentiques.
CULTIVEZ VOS PROPRES FRUITS

Plantez desarbres fruitiers et des baies co #
printemps. Plus tôt que vous lc croyez, vous ep.
aurez pour votre table et Vos conserves, : 2

ENJOLIVEZ VOTRE DEMEURE
Les arbres ct autres preantes augementend psd
l'apparence et In valeur à peu de frais. 22477
Demandez te &Atal de jyjapgllections ;

63 prix et Cerivez aujour ul pour notz
cataitegue CRATUIT ©
UNION NURSERIES,Box H, Fonthill, Ontario
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L'HEURE EXQUISE

 

On vient de faire

Toto a
cadeau d’une

l’occasion de sa

fête.

—Donne-la moi, que je la mette à
l’heure, lui dit le père.

—Eh bien! alors, réplique Toto,
mets-la à l’heure où l’on sort de la
classe.

  
 

 

“

ONSTITUÉE

gouvernement

monnaie de cuivre.

“Bouquet,”

sais, tandis que

races en ce pays.

  

Unevieille pièce
de monnaie de la

Banque de Montréal

Aà

époque où le Canada

: n'avait pas encore de système

monétaire propre, la Banque

de Montréal obtint bientôt du

l'autorisation

d'émettre des pièces de menue

On voit ici reproduits l’averset le revers
de la pièce connue sous le nom de

l’une des premières que la
Banque ait mises en circulation.
rose, le trèfle et le chardon entrelacés

signifient les trois branches du peuple
britannique: Anglais, Irlandais et Ecos-

d’un côté de la pièce et du français de
l'autre rappelle le mélange des deux

Les’ mots “Commerce et Agriculture ”
font voir quela Banque, dès ses débuts,
fut étroitement associée à la vie ruraie
et urbaine du Canada.

Au cours de sa longue existence, la Panque

de Montréal a toujours été empressée à
2 .

répondre aux besoins financiers de chacun.

BANQUEDE
MONTRÉAL

Fondée en 1817

L'actif dépasse $830,000,000

A. C. Sutherland, Gérant.
Succursale de Rivière-du-Loup:

E. LEGACE, Gérant.
Succursale de Trois-Pistoles:

ass,

CeMov
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La -

l'emploi de l'anglais

  
  
 

-Bouquets spirituels

Imposantes funérailles
- à Ste-Anne
de la Pocatière

Le 11 janvier ont eu lieu les fu
nérailles de M. Nicolas Rouleau, é-
poux de Dame M.-Louise Gauvin, dé-
cédé subitement le 8, à l'âge de 71
ans et 8 mois.
Un concours considérable de pa-

rents et d’amis a reconduit, à sa der-
nière demeure, ce bon citoyen, si
avantageusement connu et estimé.
M laisse pour pleurer sa perte, ou-

tre son épouse, 8 fils, trois filles et
17 petits-enfants.
La levée du corps

Mgr A. Boulet, procureur qu Collè-

 

ar M. l’abbé J. Brochu, vicaire de

Clément Leclerc et Arthur Bilodeau
comme diacre et sous diacre.

Assistaient au choeur: Mer A.
Boulet, M. le curé Martin, MM. les
abbés Tanguay, Fréve et Verrault.

la chorale paroissiale.
M. Démétrius Martin,

défunt portait la croix.
veux du défunt étaient portéurs:
MM. Joseph et Louis Soucy, Joseph
et Jules Maurais. : Les

Hudon.
Le deuil était conduit par ses file

du-Loup;
bee, Wilfrid Rouleau, de Ste-Anne;

fut faite par

ge Ste-Anne. Le service fut chanté|®

a paroisse, assisté de MM. les abbés|}

Le chant fut rendu avec succès par:

cousin du|£
Quatre ne-|lB

- funérailles, ;
| étaient sous la direction de M. Ad.

MM. Phidimé Rouleau, de Rivière- À
Alfred Rouleau, de vepe

E. A. DOUCET

ET MARCHAND

 

PACIFIQUE

Rue de l'Eglise,
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Bureaux des billets du
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 Omer Rouleau, de St-Gréroire; Clé.
ment Rouleau, Montmagny;
Rouleau, de Ste-Anne, ‘Amédée Rou
leau, de Québec: Laurenzo Rouleau.
de Ste-Anne; son rendre M. E. Bi
Hudan, d- R{vibradu-Loup, ses fil-
les Mme E. BE. Hudon, Mies Emiliia]
et Lucia; tes frères: MM. Emil:
Pouleau, de Montréal; Joseph Rou
leau, de Str-Anne; son beau-frère
M. Louis Maurais; ses neveux MM.
Nicolas Courey, Tamton, Mass; Geo.
Lizotte et Ph. Courcy, St Onésime: | à
J. B. Rouleau, Donat Lizotte, Philip-
pe et Eug. Maurais, Gérard Courcy
Ste-Anne; son oncle M. Désiré Lé-
vesque) père, Rivière-du-Loup; ses
cousins MM. Pantaléon Rouleau, Al
phonse Dionne, H. D’Amours, Mau
rice Dionne, Gilbert Pelletier, J. E
Potvin, Joseph Sénéchal, Marius
Martin, Alph Maurais, C. Pclletier
J. Robichaud, Ste-Anne; MM. E. Du-
mas, D. Lévesque, fils, Patrick et
Minville D’Amours, Eug. Gauvin
Riviére-du-Loup, M. L. Proteau, N -
D. du Portage; MM. Jos. Gauvin, J.
Fournier, St-Roch des Aulnaies, M
H. Bélanger, Ste-Louise.
Dans la foule. on rergarquait ‘MM

Geo. Bouchard, M. P., L. A. Dupuis
N. P., maire ‘de la “paroisse; J. Z
Dubeau, inspecteur d’écoles, Elizée
Lizotte, Johnny Ouellet, Aug. Alex-
andre, Elie Blanchette, Frs et Pas
cal Thibault, Paul, Alph. Aug. Jef-
frey, Chs Roy, Joseph Bélanger, Ro-
méo Bard, Paul Dumais, Joseph Des
chênes, Joseph Pelletier, "Arthur N
Ouellet, Geo. Landry, Anatole Des:
chénes, X. Lafrance; Jos Potvin
Pantaléon Ouellet, Chs Beaulieu, Ga
briel Hudon, Arséne Beaulieu, J. Ed
Potvin, Albert Jalbert , Ste-Anne:
MM. Adélard Gamache, Henri Gau-
dreau, Montmagny, MM. Joseph e!
Albert Castonguay, Elzéar Gagnon
et Frs Gagnon, Ste Louise: MM. E
Alexandre, Eug. Létourneau, Ar-
thur, Amédée et Albert Deschamps
Ernest Landry, Amédée Chouinard
Origène Marier, St-Roch;- MM. A-
mable et Arthur Ouellet, St-Onési-
me, M. Chs Bouillette, Détroit, Mich
M. C. Bouchard, St-Denis et beau-
coup d’autres dont les noms nous é-
chappent.
Offrandes de messes
Un trentain, par ses fils.
M. l’abbé Joseph Hudon, St Joseph

de Beauce; M. l’abbé Eug. Maurais
curé de St-Jean Deschaillons, M. J.
Maurais, M. Louis Mauräis, M. Jos.
Alph Maurais, Ste-Anne, M. et Mme
Adélard Gamache, Montmagny, fa-
mille M. S. Lallemand; Mme veuve
Nil Rouleau; M. et Mme Donat Li-
zotte, Ste-Anne, M. Fortunat Gin-
gras et ‘ses employés, Québec; M. et
Mme Louis Courcy, St-Onésime; M
J. P. Ouellet et M. et Mme E. E. Hu-
don, Rivière du-Loup; M. et Mme,
Emile Rouleau, père, Montréal; M.
et Mme Nicolas Courcy, Taunton
Mass, Mlle Maria Anctil, Verdun.

Les familles Joseph Courcy, J. B
Rouieau, Joseph Sénéchal, Joseph
Rouleau, Marius et Démétrius Mar-
tin, Elisée Lizotte, Laurent Martin
Ste-Anne: M. et Mme Arthur N.
Ouellet, Mlle Leclerc, institutrice.
Mme Prudent D’Anjou, Québec; M.
Désiré Lévesque, Rivière-du-Loup,!
familles Louis Courcy, St-Onésime,|
veuve Frs Rouleau, St-Pamphile,
Fernand Gauvin, Québec; Elzéar
Gagnon, Ste-Louise; Emile Rouleau
Emile Rouleau, fils, Montréal: Her
ménégilde Pruneau, St-Aubert; Dé-
siré Lévesque, fils, Riv.-du-Loupn:
P. Dulude, Montréal: W. Bossé, Riv-,
Ouelle; Albert Deschamps, Amédée:
Chauinard; Joseph Landry, Rolland |-
Létourneau, Milles Simonne Thérège
Hélène Létourneau, St-Roch.
Messages de sympathie:
MM. les abbés Eug. Maurais, St-

Jean, Deschaillons, Chs Oct. Hudon
Ste-Claire, Dorchester, Joseph Hu
don, St-Joseph de Beauce; Rév. Sr
Marie du’ Cénacle, Lévis; M. et Mme

 
Louis Dion, Cowansville, MM. Chs
Courey, Ernest Dubé, Taunton
Mass; Philippe Courcy, Toronto, J.
Gauvin, Sherbrooke, Mlle Albertine
Courcy, Taunton, Mass; J. B. Fran-
coeur, St-Roch des Aulnaies, Xavier
et Léo Anctil, Kamouraska; Hubert
Ouellet, Détroit,
Cartes de sympathie:

Miles Rouleau, Tsle-Verte; MHes
M. A. Courey et Emérilda Deschênes
Rivière-du-Loup, M. et Mme Magtloi-;
re Bourgoin, Joseph Rouleau, Ulvsse|

  
Tremblay, Jos. Marquis, Arthur.

Joseph | > gent de District;
Montréal.  aES

Si vous êtes indécis où aller pour votre prochain
voyage, écrivez ou venez nous voir.
ments possibles vous seront donnés avec plaisir et-'nous
préparerons- divers itinéraires si désiré.

à Québec: 30 rue St-Jean, tél. 2-0093; Château Fronte-
nac, tél. 2-1R40 et Gare du Palais, tél. 2-0663.

Charles-A. - Langevin, l’Agent Général, Service des
Voyageurs, représentant toutes les lignes de navigation
océanique, Gare du Palais, Québec oua R. G. Amiot, A:

Trafic-Voyageurs,

Tous les renseigne-

PACIFIQUE CANADIEN

Gare Windsor,  

 

br J.-A. COUILLARD, B.A. L. Ph,
Surintendant médical au Sanatorium du Lac Edouard, est à Qué-

bec,
52, rue

tous les premiers mercredis de chaque mois, au numéro
St-Louis, “CLINIQUE ST-LOUIS”. Consultations

après engagement var téléphone 2-1291 ou par lettre ‘au Sa-
natorium du Lac Edouard.

TUBERCULOSE PULMONAIRE

 

Wilson, Riv.-du-Loup; M. et Mme À
E. Beauregard et Théodule Dupont
Sherbrooke, Mlle Blanche et Jeanne
Gamache, M. et Mme W. Gamache.
Dr Ant. Bélanger, M. et Mme Oscar
Fournier, R. N. Gaudreau, J. G. Bou
let, Amédée Després, fils, Léon Le-
clerc, Montmagny; famille Panta-
léon Hudon Limoilou, M. Alphonse
Blanchette, Québec; M. et Mme Paul
Martin, St-Modeste, M. et Mme Alp
Bérubé, St-Valier; famille H. Bé-
langer, Ste-Louise; Jos L. Pelletier
Thaddée Caron; Mme veuve Adélard
Marier, M. Lue S. J. Dupuis, Mlle:
Mélanie Dupont, Laura, Marie-An-
ge et Françoise Caron, St-Roch des
Aulnaies; Mlle Blanche Blanchet
St-Pierre; famille Joseph Courcy
X. Lafrarce, Dme- Arcadina Martin
Mme Bona Lavoie, Arthur Hudon
Adrien Hudon, Ernest Lévesque, M
et Mme Ludger Sirois, J. O. Ouellet
M. M. Victor Dionne, L. P. Boulet
Noël Lizotte, Joseph Jalbert, Mme
Wilfrid Tremblay, Mlies Catherin«
Dionne, Lucie Thériault, Cécile Li
zotte, Lucienne Kidd, Henrietta Pot-
vin, Ste-Anne de la Pocatière.
 

Estcourt

 

NAISSANCE

M. et Mme Emile Paradis, de Vil-
lage Blier, font part à leurs parents
et amis de la naissance d’un fils né

le 27 et baptisé sous les prénoms de
Joseph Jean Roger.

Parrain M. Donatien Lebel, cou-
sin de l’enfant; marraine Mlle Marie

Rosa Pelletier, de St-Pascal.
Porteuse Mme Alfred Lebel,

de l’enfant.

VA BT VIENT

—Mlle Marie Rosa

tante

Pelletier, de
St-Pascal, passe une partie de l’hi-

ver chez sa soeur Mme Jos. Bou-

chard, à Village Blier.
—M. "Jos. Bouchard, mesureur de

bois, de la Compagnie Fraser, est en
visite chez M. et Mme Emile Garon
de St-Alexandre.

—M. et Mme Flphège Painchaud
sont revenus d’un voyage à Montréal
chez M. et Mme Arthur. Painchavd
Ils ont visité l'exposition des autn-
mobiles, et sont revenus enchantés
de leur voyage.

 

Leçon de logique

 

Un Américain, revenant du Cana

da, où le grand nombre des églises
l'avait surpris, disait à un jeune
homme, rencontré sur le train:

“Voyons, sincèrement, vous crovez

que, lorsque le prêtre vous commu-
nie, votre Dieu s’unit à vos âmes
pour leur communiquer la vie?
—Oui, c’est Ix notre foi!

~Alars, vous communiez souvent?
—FEh! non. pas très souvent.
—Alors je ne’ vous comprends

plus... ou bien vous ne croyez pas
autant que vous le dites”

C’EST UNE AUTRE QUESTION
 

—Encore une fois, je te défends
de jouer avec ce petit garçon!
. —Bon... Mais est-ce que je peux
me battre avec lui?

 

 

À nos abonnés

Notre projet d’écrire un ar=
ticle à l’usage de nos chers a-
bonnés retardataires n’aura
pas de suites, très probable-
ment. Beaucoup d’entre eux,
en effet, nous ont adressé leur
renouvellement ces derniers
jours, et nous les en remer-
cions.
Nous espérons que ceux qui

restent encore en dettes avec
notre administration sauront
suivre l’exemple qui vient de
leur être donné. Rien n’est plus
facile, encore une fois: qu’on
nous adresse un bon postal d’un
dollar, c’est là tout le prix de
douze mois d’abonnement au
Saint-Laurent.

LES JEUNES FEMMES
SOUFFRENT

DAVANTAGE
Les deux sont soulagées en

prenant le Composé Végétal de
Lydia E. Pinkham

Ayer’s Cliff, P.Q.—“J’enseigne de-
puis trois ans, et à la fin de l’an-

née, je me sens
toujours fatiguée
et sans appétit,
Chaque mois j’é-
tais affreusement
malade, avec dou-
leurs au dos, par-
fois même obli-
gée de cesser le
travail. Une amie
me recommanda
le Composé Végé-
tal de Lydia E.
Pinkham et j'ai

entendu plusieurs femmes dire com-
bien il était efficace, alors, j'ai pen-
se qu'il me soulagerait. J’en prends
maintenant six bouteilles tous les ans
et le recommande aux autres.”—Do-
nalda Fauteux, Ayer's Cliff, P.Q.

“Incapable de Travailler”
Canning, Nouvelle-Ecosse, — “Mes.

périodes étaient irrégulières et me
faisaient bien souffrir, au point de
restituer et m’évanouir. J’enseignais,
et souvent, j'étais des heures sans
pouvoir faire mon travail. J'ai su
ce qu'est le Composé Végétal de Ly-
dia E. Pinkham par une réclame-
dans les journaux, et j'en ai bénéfi-
cié.” — Laura J. Eaton, Canning,
King’s County, NE
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Le ‘“Maiden-Speach’ de M. Casgrain

Le Saint-Laurent

 

“M. l’Orateur, j'avais pensé que
je ne pouvais trouver de meilleure
occasion pour débuter dans cette
‘Chambre que de souligner, après l’é-
loquent ministre de la Colonisation,
le beau geste de MM. Timmins et Ca-
meron,

“Kvoquer le souvenir de Laurier,
nous qui l’avons tant admiré et tant
aimé, me semblait chose facile. Je
me rends compte que mon enthou-
siasme m’a entraîne un peu loin.
Aussi me voyez-vous dans l’obliga-
410.4 de solliciter votre bienveillance
et votre indulgence.

“Permettez-moi de féliciter et d
remercier MM. Timmins et Cameron.|
lisont fait un acte patriotique et ils;
méritent la reconnaissance de leurs |
concitoyens. -

“Mais ai-je besoin de le dire, il y
a une cause à toutes les actions. Sou-'
vert nos idées nous ont été inspirées
par d’autres Une suggestion, un
conseil, une conversation ou l’on a
exprimé ses ambitions, sus désirs.
que sais-je. Un exemple historique
illustrera mieux ma pensée. (

“Lord Durham avait dit, dans son
trop fameux rapport, aue les Cana-
diens-Français étaient un peuple
sans histoire, sans littérature. Pour
nous venger et démontrer qu’il se
trompait, F.-X. Garneau écrivit son
“Fiistoire du Canada”. I nous don-
na un chef-d'oeuvre aque nous n’au-
rions peut-être jamais cu sans Lord
Durham.

“M. l’Orateur. je ne veux pas di-
minner le mérite de MM. Timmins et
Cameron, mais je crois que comme
Garneau ls ont eu ‘un inspirateur.
Cot 1 irateur vous lo connaissez
Cu irement à Durham il a été
guidé par admiration, H habite
Athubaska, tout près de l’ancienne

on de Laurier; 11 représente
- vous, M. l'Orateur, Je comté où

i a été ‘élu pour la première
il a été sn7 ami, son admira-
et son disciple, Ai-je besoin

jnuter ann cet inspirateur est
Pifon. Ministre de la Colonisation,
dea Mines et des Pécheries.

Timmins ¢t Cameron ont fait
tte patriotique. Il importe, en

 

  

    

  

 

  

  

  

extraordinaire développement d’au-
jourd’hui, qui, d’ailleurs, n’est que la
continuation de sa politique et de
son, oeuvre.
‘Sa maison méritait donc de deve-

nir un musée national. Poux nous,
elle sera plus: elle sera un sanctuai-
re. En effet, c’est dans cette maison
que Laurier s’est préparé au grand
rôle qu’il devait jouer dans la vie pu-
blique; c’est là qu’il a étudié, qu’il a
travaillé, qu’il a connu ses premier:
succes. C'est dans sa maison d’Ar-
thabuska, qu'il a passé peut-éire les
jours les plus heureux de sa vie au

e milieu d’une société particulièrement
brillante et remarquable; c'est la.
enfin, qu’il a peiné, qu’il a aimé, qu’il
a chanté et qu’il a expiré.

“[aurier disait en finissant sa re-
marquable conférence sur le libéra-
lisme qu’il croyait que nos morts
nous suivaient de l’au-delà, qu’ils
revenaient en esprit dans les lieux
qu’ils avaient aimés, Si ce rêve de
Laurier est devenu pour lui une réa-
Hité, nul doute que sa grande âme
est au milieu de nous, à cette heure
S'il en est ainsi il y a une chose qui
doit lui être particulièrement agréa-
ble.
“Laurier a préché la tolérance

toute sa vie. Il comprenait les aspi-
rations et les revendications de tou-
tes les races qui habitent ce Domi-
nion et de toutes les crovances. Ne
doit-i} pas être particulièrement tou-
“hé s’il a connaissance da nos délibé-
rations de constater que ce sont deux
vitoycens qui ne parlagent probable-
ment pas nos croyances, ne parlent
nas Ja mêtie langue, appartiennent a
me autre ra qui ont voulu en a-
'hetant sa idence d'Arthabaska
‘erpétuer sa mémoire, son nom et
innmer ainsi un bel exemnle de tole
ance et de largeur de vue.
“MM, Timmins et Cameron se

ont sans doute ranpelé, lorsqu'ile
ont acheté la maison de Laurier
~ette parole de je ne sais plus quel

   

 

serivain: “Clest l'oubli des vivants
qui fait mourir les morts”. Ils se
“ont souvenu, Nous aussi, nous von-
lons rous souvenir. Et le but de cet-
te motion est de faire connaître leur

   
LA QUALIT
PLUS ELEVEE
POUR AU-DELA
DE 50 ANS

FAIT UN
MEILLEUR
A PAN

A DOMESTIOUE    
  

 

 

CHRONIQUE

“Ptit Jean”
Les réunions collégiales provo-

quées par les grands anniversaires
rappellent mille souvenirs, la dou-
ceur de la vie paisible et nonchalan-
re d'autrefois, quand les têtes sout
folles ct nc reposent dans un opti
misnie incurieux, les mille et un in
cidents insignifiants mais qui pre
naient de grandes proportivns. Ca:
pour l'individu, le grand événement
est celui qui le secoue le poursuit à
travers la vie.

il y a auss! les épisodes amusants
les types cocasses rencontrés. Lor:
du centenaire de Sainte-Anne, j'er
rais parmi les groupes lorsqu'une
voix aiguë, nasillarde, avec des in-

 

 

  

ÿ ‘tent sa pièce

Ÿ ; gné par les jambes tandis qu’un au-

j ui une joie délirante quand ouvrant

Lis détachérent une corde qui serrait
lles paquets de victuailles et passè-
rent un noeud coulant autour du
cou à P'tit Jean.
“Celui-ci regardait d'un oeil con-

blanche. Pourtant
quand il se sentit soulevé de terre

: par les écoliers qui l’avaient empoi-

‘tre tirait doucement la corde lâche
(11 eut un frisson d'inquiétude, ct
: d’une voix lamentable cria: “Pendez-
moi pas trop”!
tit Jean était hissé à bout de
bras; pour corser la plaisanterie, les |

le vide. Par malheur la corde nouée
s'arrêta dans le creux d’une bran-
che et P'tit Jean sentit le noeud
coulant l’étrangler. I! poussa un
sourd gémissement et sortit la lan-
cue pendant que la face lui bleuis-
sait déjà.
Devant la catastrophe les écoliers

épouvantés perdirent la tête et ten-
térent en vain de desserrer la corde.
Tout se serait terminé par une tra-
gédie, sans l'intervention du plus
grand qui grimpa cemme un chat

était temps car une demi-minute
plus tard P’tit Jean aurait trépas-
sé. I fut vingt minutes à repren-
dre connaissance et ce fut autour de

ses petits yeux gris méfiants il gro-
gna:
—Vous êtes pas prêts de me re-

prendre.
Cette tragique expérience resta le

 

Ne “Droguez” pas ung P
Enfant Enrhumé

A la longue, les drogues dé-
écoliers le laissèrent un instant dans| rangent l'estomac délicat d’un

enfant.
Le Vicks, étant emaployé ex-

térieurement, ne dérange par
conséquent pas la digestion. Il
agit de deux manières:

(1) Les ingrédients, dégagés
par la chaleur du corps, sont
inhalés sous forme de vapeurs.
- (2) En même temps, le Vicks
soulage les douleurs comme un

dans l’arbre et coupa la corde. I} cataplasme.

ons
VapoRus

 

 

Le hockey au grand cauchemar de sa vie. En tout
il voyait le danger d’étre pandu; et]
Jès qu'un écolier s’approchait de lug
avec une corde de toupie aux mains |
tit Jean s’enfuyait avec la frayeur
d’une bête traquée.

I] vioi!llit lentement et ses haines
ze eristallisèrent peu à neu en ma
nie, Il avait la hnine forcenée des
chiens, gros, grands et vetits. 11 y
+ environ dix ans, 1] fat priv
le folie canicide, 11 se fit fabriquer
par un forgeron complaisant une
warts lanes de fer longue de sent
sieds. dont In points aiguë se termi-
nait en tire-houchon.
Du plus loin qu’il apercevait un

“oquet, P'tit Jean brandissait son
arme, criait au chien des défis hur-
lants: “Viens-y, mon paudit”. Puis

Collège de Sainte-Anne

 

Une ligne à été formée en janvier,

qui comprend trois club: “Canadien”

“Boston” et “Québec”. ‘
La première partie de la ligue eut

lieu le 24 janvier entre les “Boston”
et “Québec”. Le “Boston” l’empor

ta par un score de 4 à 0. La partie

fut très intéressante. M. Robert

agissait comme arbitre, il n’y eut
aucune punition.

Voici le sommaire: :

Première période
1.—Boston—-P. E. Laliberté

Deuxième période

- : ; A ati ; ;  attir _iapprochant de uelques pas il scl 2, Roston—Henri tti
, de perpétuer le souvenir dej'hcau reste à notre population et de fonations rageuses, attira mon at oi a corps perdu sur la pauvre Bosto Henri Pettigrew

ne ora > + . le faire : -écier . rémératione |tention. C'était un petit vieillard 718 ‘ SER > *, 3.—Boston—Henri Pettigrew
Tos grande morts. Et aucun homme! le faire apprécier par les générations| ~~» ; ; formée d'un: Pête aui d'ordinaire s'enfoyait sous ol ei

n’est entré anssi profondément dans| futures”. (longs appl.) Piede fer pesuchéeetHrebouchon la galerie. Les chiens hargnenx qui Troisième période

Vime de notre peuple que Laurier Le député de Beance est l'oratenr|t5C CC rec : giao ; ui tenir tête isajent 4.—Boston— rér
edehotr peuple q aegc Gp 00 DeaneeatenInce à la pointe. De chaque côté di nsaient lui tenir tête se faisajent|4.—Boston—H. Gérard Lacombe.

; - FASO, 1, ‘VIVANT. ab d-HUEUES Je visage. deux touffes grises écrasée: trouer la peau. Ce goût du carnage
“[anrier a aimé son pays. Il a|veut pas manquer cette occasion de fa ¢ Tot ie 8 Lai Pré(rit de telles proportions que bien-

dénensé toute sa vie à le servir. Il) rendre hommage à un chef illustre eu A t Je me tapped pti |il ne resta plus un chien dans le
a en mnmnfiance en l’avenir du Cana-| lont i] n toujours été le plus dévoué |76#* ‘agnon, qui a tait amuse r
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, i
; Pro Te , ape iv - Un renard vit un boeuf qu’un 4

; DRE oh TT EME . ment de nombreuses générations dé ays. Les ares survivants com]. ; .
da. H a prévu, Il a prophétisé son! partisan. ] culiers. 1 altee le mên alent se tapir dès qu'ils voyaient lion étranglait:

CTTSTLTTI LITT IT °- |visage ridé, un peu idiot, avec une rulesarJagrandeToute Lepe “En vérité, dit-il, c’est par pure
; Pry sé «| diant bra la ce fatidic ans .

I 0 +o fr né il} foux, Québec, famille Frs Laforest. expressiondéflante©,rusée et de: P'tit Jean avait gardé nuelques bêtise y. .
inp Santies 1uNeraii:s |v. et Mme Henri Poulict, Québec. Personne ne sait au juste son âce: YAQUes notions religieuses: il aïmait Que j'ai scrupule, moi, de croquer

Les élèves de l’école No 3, M. et Mme Jes vieux de la paroisse se rappel surtout les médailles dorées ou av‘un poulet”!

Vendredi le 27 courant, ont eu lieu] Avsuste Desjardins. lent l'avoir vu depuis toujours par "Voltz et ses poches crasseuses er) Des actions du grand le petit s’au-
en l'égiise St-Patrice, les funérailles Bouquets spirituels courir les routes, de son pas préci- léhordaient, ainsi que d'images toris

de M. Joreph Paradis, conducteur à|__MMe L. P. Lebel. M. et Mme E-lité et inégal la tête défiante e: <Aintes avec des dorures. tont alen- e

“a retraite, décédé à Québec, le 25 mile Dubé. Mlle Juliotte Paradis. M |{fournée de tous les côtés. Si quel for. Un bon matin, le village de
janvier 1928, à l’âge de 74 ans. et Mme Herménégilde Nadeau, Ri-|qu'un souriait. P'tit Jean éclatait er Sainte-Anne se réveilla pour tronver
Un nombreux cortège de parents Yière-du Loup. M. et Mme L-P. Pi-|hurlements, et il vomissait des infu ‘es trottoirs enlevés sur une lon-

ot d'amis arcomnagnait la dépouille|Card, M. et Mme Omer Bérubé, M |res incompréhensibles d’un ton sur |ur de deux arpents. A côté des
morteil à sa dernière demeure. et Mme Nazaire Beaulieu. aigu, courant, la canne levée, sur le lanches emnilées Pt Jean jurait

Le Rév. M. Ph. Rov fit la levée du Sympathies ; gamins. , Masphémait dans nne fureur épilen-

corps et chanta le service, accompa- Dr J. E. Laforest. Québee, Gau-!” Quand ceux-ci étaient serrés del‘i"Pe. smnlevant de nouveaux ma-

cn’ comme diacre et sous-diacre de! et, Ulster Park, New-York. Mme|trop près, ils se retournaient réso- driers, à l’aide de sa canne à chiens
MM, les ahbés Tanggav, de St-Pa-|Mason. Elizaheth Lévesque, St-AN [jument et criaient: “Ptit Jean, on! toute tordue. “Tai perdu mes mé-’
trica et Marcoux. de St-Ludger. dré. M. et Mme Frs. Michaud. St| va te pendre”. P'tit Jean s’arrêtait ; dailles”. criait-il. Il fallut le mena-

Tamera était touché par M. Henr' André, M. et MmeAbdon Moreau |tout brusque, et palissait: il tour-| ce" de le mendre nour l’arrêter dans
V.‘frres, organiste de la paroisse, Dt-Cermain, Tes Frères des Ecoles nait court et s'enfuyait en courant \son oeuvre dévastatrice. ns
Les porteurs du corps étaient MM Chrétiennes, Montréal. . [s'arrêtait au bout d’une centaine de| 11 avait des pnûts nartienliers

Aurèle Dumont, Lavoie, Desmeules, Les funérailles étaientsous la di- pas, ramassait des cailloux qu’il je-| POUT la dive horteille. Fante de li-
pt Gmer Gendron. Les porteurs rection de M. Ernest Lévesque. tait, pris repartait sur la grande| NéNTS trop chères nour sa hourse

d'horneur étaient MM. Achille route de son pas claudicant et rapi-|*! chicnait mme dérortion innammahle < .
Rioux, Jos. Dionne, Jules Parent et REINE ET SUJET degn marmottant des mots heurtés "it fe cendres de far meaner Aprés un exercice
Eljsér D ç jardins. est u’en f . 3 ; 151 "Vee lA vrirotine enlevée 0 Uipar 3 -

Le denilétait conduit par ses fils étre bel ot bienpendu,et ASN fron culattans, ardu, une rude Jour
Fils, Panet. Gérard, Joseph, Au | Dans les souvenirs de lady Ran-| mérité. ! T1 errn pnepra sur Jos grandes von- née de travail, une

gusts, Léon. Georges, Etienne: ses|dolph Churchil on triuve une anec- Dans sa vie de pauvre chien er- vu de TP Dière-OneMe, de Saînte- longue promenade
gendres Philippe LeBel, Omer Péru-! dote sur Oscar Wilde qui, depuis a'TAnt, P'tit Jean avait pris le culte|: me. nant ns nas dorment =
bé et C. H. Cimon; son beau-frère! Le . . de la pièce d'argent luisante et blan-|?V soleil, toriours en «merre onver- en auto, ou tout
François Laforest: ‘ses petits-fils été souvent citée. Wilde venait de | che à travers les sous noirs et sales:|12 ver les chiens, toriours nonreni- ffort oh jai ini
Roger Paradis, Léo, Emilien, Louis} déclarer à lord Ribblesdale qu il n'é-:et chose curieuse, ce mendiant dou-|¥"7 le cauchemar de sa tragique citort physique peni-

Dhbione ot Manic péraré. pan tait point de sujet sur lequel il net bléd'un hohémeparesseux, aul p'au- pendaison. (Le Devoir) ble, essayez un bain
aul et Mario TeBel, Auguste Blan-! fût capable d’improviser, sans la’ pas travaillé pour tout l’or du : ” A
bot of ÎTonri Mich: IE ! St fai ; MARCET.TUS à la moutarde. Jetez
or A IRA Michand, SosDEEN: moindre préparation. Le prenant au Monde.pouvait faire les Pre extra- C : J .
2 ai +H AYE 8, : - . - } ey -

die an] Trottoie mile Fara * mot, lord Ribblesdale leva son verre eind oepour une piece de vingt Ch ] Ch li simplement trois

Mn remarmait dans l’assistance|en disant: — la Reine! — La Reine Les écoliers, malicieux qui l’enve €z 1es evaliers cuillerées a table de
MM. E. H. Cimon. avocat. S. Belle n’est pas un sujet répliqua Oscar, oppaient parfois dans dfinfernales MMR HL im Lt € , q ar tor int de C b outarde Keen
Dh lain, TE cphore Bégin, Euge- Wilde. | sprapandes où il culbutait à perte ; ; e olom dans I’ haud

ne eil cus. Oc ave apapoir & ee ironsparmagieri sa rage ot Sos à Extrait des minutes du livre des eau chaude,
nmrrt  fornes arad's, J.-B. SI- Jorn " magle rien qu'en disant: délibérations du Conseil 2402 des i i

ros, Mmes Auguste Blanchette et] LYELIXIR TCNIQUE “P'titJer, on va te donner cina|Chevaliers de Colomb de» Rivière-du- agitez vivement,

Léo Drmont, Achille Therriault cents”, Une grîmace souriante iflu-| Loup, assemblée générale du 15 dé- puis baignez-vous
M. Joseph Paradis laisse pour le du Dr y |minait sa face couleur de panier gris| cemhre 1928. il f. tv

rlenrer ses filles Mmes Philippe Le- © it se mettait à chanter, à danser. &| Que le Conseil 2402 des Chevaliers comme il faut! Vous
Rel (Elmina) Omer Bérubé (Eva) MONTIER jouer de son erin-erin, sorte d'instru- de Colomb de Riviére-du-Loun ex- serez étonné de la
c. H. Cimon (Blanche) Laura Lu- ment borgne d où ne sortait qu’une prime ses regrets pour l’attaque in- nouvelle vigueur qui
cionne, Simonne; une | soeur Mme] 4 0 musique déchirée de miaulements| justifiable récemment faite par le 8 q
Fre Desjardins, de Lewiston. Maine. i Saages. Lo . consul du Mexique, Médina Barron en résultera.
M. Paradis à travaillé sur le che 4 n jour des étudiants en martie|a l’égard des catholiques: 4 ;

rain de fer pendant 42 ans. 11 fat DrtieJepagTe avaient été suivis nar) Qu’il félicite l’Honorable Charles| 521F e ,Ç
an emnloyé modèle et dévoué. tit Jean, touionrs attaché par l’es-| Mareil, député de Bonaventure aus a !
Couronne de fleur poir de R menue pièce blanch. A-| Communes, pourla nohle et coura-

ne couronne de fleurs, par ses nrès le dîner sons un arbre fouillu geuse revendication qu’il a faite ré-
enfants. | un Jes écoliers dit: “P'tit Jean. or |cemment, et lui donne tout son appui
Tribus Floranx Jos. Lizotte. Mme J vaeegnare Se Teva mon s'enfni nour sa démarche proposée.
—M. ‘me Jos. Lizotte, : P'tit Joan se ,ponr s’enfuir:| Vraie Copie.

Rouleas, Met Mme Fazérert T.nfo- vocolier ni dit: “Petit Jean. si to I. A SCHMOUTH, ’
rest, Ni et Mme Omer, qellet. Mont veux elaisser pendre, on te donne- Secrétaire Archiviste,

Joxandre M 1.0. Lévesquenotaire TONIQUE “iit Jeans'arrêta et dans ses ne Rivière-du-Loup, 16 janvier 1928.
M. et MmeJ. A. Picard. Trois-Pis- FAVORI tits veux gris condre conrurent dnc
tales, M. et Mme Ernest Souer. St. pes weurs de convoitise  ardonte mêlée
Alexandre M. (té, notaire. StA- MAGIENS de craintes et d’annréhonsion. o D

IR " i is- “ n ! i Lex N n n J à F 3

Jexandre, le YonnePicard. Trois Tout sharmaclen vous dirs gus o'set le mali- an) = rassit, sonmeur. Cer ne a al 2

! EV ] vu me nest arom, four atomb, qu'il on vonnait la eomposi froma, etnai 9] olier reprit. flrpgma- =. .

nes, . ot Mme Frs oral. . € ! dans et nalsthle gd :

Mme Albert Caron, Mme Pallendv, LElixir Tonique du Or Montier est to pus “UN Aidetai, PRE Jenn, env on va ä urement Canadien

MontrAnl, Ta famille Bonrganit. Lé- est exealtentaugoth of11 setel'appétit Une ©ON alleret tu n'aura naston trente Le tabac idéal pour le connaisseur. sain et hygiéniquement :
via MWNa Mornier. Garde-malade. bautelds + it pour wa traitement de aine or enna. Si tv veux te faire pendre. traits, Gui plaitauxfumeurslesElusrecherchesdane leurs i

; nf ” . @ a > rechn = dans leurs à

Offrandes de messes = = EY vente chez Monsi ® ; |profites-en”. . . _… goûts. Empaqueté à l'état reatis. À

Emnl'orés des trains, conr 539. Au- eur Cette ohinrmation paîsiblement En vente chez les détaillants qui aiment à voir grandir leur §
enetns Blanchette. Mme Chrvsologue VICTOR ST-ONGE faite décida Ptit Jean. clientèle en leur servant Un tavac ue ovalité, 3

Darad: 1 ot Mme Ernest Paradis. _ —Te i ir or ( 3 has Tan Ta: ; *
Mat Mme Chevetonhe Tévesque, SE M. FRANK LEVESQUE RPmend Compagnie de Tabac Terrehogne, Terrebonne Qu: ;
André M. ct Mme S. H Cimon. Fa. Sañnt-Epiphane Tn fon rire seronaît les Aroliers Formez les mots “Comme Papa”. Portes attention à noire vou i à

mille Nan, Ouellet, famille Henri Mi- M. ited ELLETTE devant cette énovma yanaeités rane) pon “Snécic] Surprise Deraandez potre re.“ ‘egre dr pings 5
chaud, M. et Mme Edouard Chali-: iviére-du-toup. éprouver jusqu’où elle nonrrait aller‘ #
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- “fouet pénitentiaire n’est pas une si-

“rier-Citizen de Lowell, Mass, signa-

- venus monnaie courante chez nos voi-

     

  

  

Bâtit la santé qui garantit
Donne au corps de l'énergie -
Réchauffe. Servez chaud avec lait
“FAIT A NIAGARA FALLS-
 

LE FOUET |
Depuis quelques années,les juges|

.<anadiens ajoutent parfois a une!
sentence au bagne la

_ fouet (par ‘exemple), dans les cas de.
vol à main armée, ou dans les cas
d'attentats à la pudéur);
‘Ge châtiment peut paraître léger.
mais il n’en est rien. Le coup de

 

magrée. .. Et il n’est que de voir la
- figure des bandits qui ysont con-
damnés, lorsque la sentence leur est
notifiée! - Dé rudes. gaillards ont dé-
jà déclaré qu’ils aimeraient mieux

.bagne que de passer au poteau d’in-
famie...
Un journal américain, le Cour-

lait aux juges américains ce genrc
de châtiment, et le leur recommande

la punition
des vols à main armée, qui sont de-

.sins: Le jeune bandit. n’attranpe
pas seulement une sentence sévère
‘dux travaux forcés, muis aussi une
 “fouettée” dont il se souviendra tou-
- te sa vie. .Aussi bien peut-tl souri-
* re cyniquement lorsqu'il est condam-
né à trente ans de bagne: mais il
rira plutôt jaune lorsqu'on l’attache-
ra au poteau...
Anciennement les malandrins é-

taient marqués au fer rouge. L’u-
sage de cette marque de déshonneur
est disparu depuis longtemps. Mais
le fouet moderne y équivaut en quel
que sorte, car le criminel fouetté
arde toute sa vie les marques de son

infamante punition.
Les Américains pourraient trou-

ver là quelque compensation à la glo-
riole que le journalisme “jaune” pro-
cure aux criminels par la honteuse
publicité qu’il donne à leurs exploits
I] est même certain que bon nombre
de directeurs et de “reporters’” mé-
ritent eux-mêmes une solide râclée:
le mal qu’ils font à la- société est in-

- finiment plus grave que les domma-
ges causés par leurs “héros”.

LE CRIME ET
+ IMMIGRATION

La Patrie du 24 janvier a tiré
d’un rapport du Juge Riddell, de la
Cour Suprême d'Ontario, deux sé-
ries de chiffres qui ont fait leur
tour de presse. Les voici:

“Meurtres, par millions d’habi-
Canadiens de

 

 

tants: — Chez les
naissance, 11.82; chez les immigrants
britanniques, 29.1; chez les immi-

punition du :

QUELQUE PART
“EN FLORIDE

Se trouver quelque part en Flori-
de, sous un soleil d’été, au milieu des
fleurs, et des orangers aux fruits d’or

 

rêve de centaines des Canadiens à
chaque hiver.

“Tandis que chez eux les Canadiens
font du patin et du ski, là-bas dans

le sud on sé livre à la natation, aux
bains de soleil sur les sables chauds
de la grève, à la pêche en eau pro-
fonde, au gaelf, ete.

Un service de train rapide de Qué-
bee à Jacksonville, Tanipa, St. Pe-
tersburg, Miami, et autres- endroits
de la Floride — sans aucun change-

ment de voiture — vous est offert
par le Canadien National. par le
train Washingtonian,
l'aménagement le plus luxueux et le

plus confortable.
- Pour renseignements, réservations

de lits, etc., veuillez vous adressez à
tout agent du Canadien National, ou
aux Bureaux des Billets en ville, 10,

rue Ste-Anne et 231, rue St-Joseph

HOCKEY
Le ST-LUDGER sort victorieux du
combat livré dimanche dernier

contre le B. C. N. — Score 1 à 0.
— Un genre de “blanchissage”—
Ambition grandissante — Nom

breux spectateurs. — Le $50.00,

Après avoir subi deux défaites a-

vec le B. C. N., les porte-couleurs de

l’équipe ST-LUDGER, avec deux
nouveaux joueurs sur leur aligne-

ment, ont réussi à battre les B. C, N.
dimanche dernier, par un score de 1

à 0.  Vézina a sauvé la partie en
comptant le seul point au cours de
première période; IL L'A GAGNE!
Déjouant tous ses adversaires, y
compris le gardien des buts, il lo-
gea la ‘rondelle “tout doucement”
dans le filet. C’est le plus beau
point de la saison ét ce futur pro-

 

 

 

 grants d'origine américaine, 93.6;
chez les immigrants originaires d’au-
tres pavs, 261.6

“Meurtres, homicides et tentatives
de meurtre, par millions d’habitants:
— Chez les Canadiens de naissance,
52.4; chez les immigrants britanni-
ques, 91.1; chez les immigrants d'o-
rigine américaine, 224.6: chez les
Immigrants venant d’autres pays.
691.9”

On peut faire là-dessus les ré-
flexions qu’on voudra.
 

RIEN DE PLUS VRAI.

 

Vous pouvez avoir vingt vertus et
personnes n’y fera attention. Mais
ayez un seul défaut et vous en en-
tendrez parler toutes les cinq minu-
tes.  

fessionnel a fait preuve de science.

Les ST-LUDGER ont joué avec plus
de rapidité et d’ensemble que les B.
C. N., au cours des deux premières
périodes. Ce n’est qu’à la dernière
manche que les battus, mais non

vaineus, prévoyant une seconde dé-
faite ont entrepris un bombardement
“en règle” et maintenu le jeu très
actif jusqu’à la fin de la partie
Hélas! il était trop tard!!! Trop de
confiance!!! “Il me faut pas vendre

la peau de l’ours avant de l’avoir
tué!!P”

Ce fut un genre de “blanchissage”|
qui ne peut être appelé ainsi en te-
nant compte qu’un seul “coup” heu-
reux aurait pu changer l’avantage.

 

tendance à la hausse.

Il est aussi temps de-songer
Réservez immédiatement les
besoin. ’

apportéss 1e Cellège
aux qualités de evtte avoine.

COOPERATIVE FED
114 St-Paul Est, 

VOYEZ IMMEDIATEMENT
à ves achats d'ENGRAIS CHIMIQUES; les prix ont une forte

OFFRE SPECIAL A PRIX SPECIAUX

Avoine Bannière M. C. Ne 44. Profitez des améliorations qu’ent
MacDonald et notre Ferme de Ste-Rosalie

Demandes nes listes de pris

à vos GRAINS DE SEMENCE.
quantités dont vous prévoyez aveir

EREE DE QUEBEC
Montréal    

où le palmier, s'incline doucement|-
sous la brise légère — voilà le grand!

comportant]

.

‘LB SAINT-LAURENT

Donnens orédit à qui de droit et

avouons franchement que le B.C.N.

n’a pas été chanceux. Pourquoi le

dépôt de $50.00 n’a t-il pas été cou-
vert??? Est-ce pour éviter cette per-
te aux favoris du B. C: N....?

-Non..! Non..! Si les raisons que
certains partisans ont cru bon de
donner await été fondées, ils auraient

été les premiers à le couvrir. Les
prix offerts par M. J.-Frs Pouliot

C. R.,, M. P. qui mit la rondelle au
jeu ont été fort appréciés; tous dé-
sirent le remercier cordialement de
sa générosité, MM. Louis Monsar-

rat et Henri Michaud ont jugé eon-
jointement la partie avec la justice

et l’esprit sportif que nous leur eon-
naissons. Nous sommes heureux de
constater que l’assistance est de plus

en plus nombreuse à nos joûtes et
espérons que l’encouragement 'eonti-

nuera tel et que chacun invitera, ses
amis “ou amies” à faire partie de
nos enthousiastes spectateurs. La
saison est maintenant moins rigou-
reuse et un travail sera exécuté à la
Patinoire Courcelette en vue de four-

nir de l’espace convenable pour tous.
Un cordialemerci à tous et “BIEN

VENUE”...!

POSITION DES CLUBS

G. P. N. Pts:
B. C. N. - 8 2 0 6
ST-LUNGER 2 2 1 5
ST-PATRICE 1 2 1 8

DIMANCHE
ST-PATRICE —vs— ST-LUDGER 1
  

TT ï

Dans nos paroisses
ST-PATRICE

BAPTEMES

—Le 26 janvier, Marie Jeanne Lu-
cienne, fille de M. et Mme Antonio
Gagnon, :

Farrain et marraine M. et Mme
Emile Gagnon, oncle et tante de l’en-
fant.

—Le 26 janvier, Marie Isabelle
Lucille, fille de M. et Mme Antonio
Gagnon.

Parrain et marraine M. et Mme
Louis Gagnon, grands parents de
l’enfant.

—Le 26 janvier, Joseph Claude,
fils de M. et Mme Joseph Arthur
Viel.

Parrain et marraine M. et Mme

Louis Napoléon Viel, oncle et tante

de l’enfant. ’

—Le 29 janvier, Marie Thérése
Eva, fille de M. et Mme Emile Ouel-
let. |
—Parrain et marraine M. et Mme

Emile Bourgoin.

 
 1100——

ST-FRS-XAVIER

BAPTEMES

—Le 25 janvier, Joseph Sylvio
Irénée, fils de M. et Mme Elie Laga-
cé.

Parrain M. Syvio Proulx; marrai-
ne Mlle Cécile Chalifour, tante de
l’enfant.

—Le 25 janvier, Joseph Napoléon

Gaston, fils de M. et Mme Joseph-
Arthur Bernard.

Parrain M. Napoléon Dumont,
marraine Mlle Marie-Louise Ouellet.
, —Le 26 janvier, Marie Lucie Rol
lande, fille de M. et Mme Camille
Ouellet.

Parrain, M. Charles Paradis;
marraine Mlle Yvonne Sylvain, on-
cle et tante de l'enfant.
—Le 31 janvier, Marie Marcelle

Jeannine, fille de M. ‘et Mme Réné
Dumont.

Parrain M. Alexandre St-Pierre;
marraine Mlle Jeannette Plourde
tante de l’enfant.
 

En Cour Supérieure -
Sa Seigneurie le juge Belleau a

rendu jugement dans la cause de Jo-
seph Landry, commerçant, de St-
Honoré, demandeur, vs Stanislas
Lavoie, cultivateur,de Ste-Rose, dé-
fendeur. L'action a été renvoyée

avec dépens.
Mtre Léon Casgrain occupait pour

le défendeur.
 

 

 

; Louis du Har Ha.

La température froide n’arrétera pas

VOS POULES

Biat

DE PONDRE.
Si elle sont bien abritées et bien nourries.

rdsFoggMash
“Fill-the-Basket”

Elle contient tout les riches et nourrissants éléments nécessaires
pour garder la santé et rendre la ponte certaine

Il n’y en a pas d'autres
“Aussi bonnes”

Vendu et recommandé par

J. B. RENAUD & CIE, INC.
RIVIERE-DU-LOUP 

St-Antonin
—Mle Alphonsine Bélanger est

de retour d’une promenade d'un mois

à Notre-Dame-du-Lac.
« —M. Edmond Quinn nous a quit-
tés il y a quelque temps pour St-

—-M. Ernest Litalien, qui a passé
un mois dans sa famille, est retour-
né à Rivière-du-Loup cette semaine.
—M. Alfred Labbé, de Rivière-du-

Loup, est de passage à St-Antonin

NAISSANCES

Rivière-Verte, une fille baptisée sous
—M. ct Mme Ernest Bourgoin, de.  

les noms de Marie Marguerite Rita.
Parrain et marraine M. et Mme Jos.

Bourgoin, grands-parents de l’en-

fant.
—M. ct Mme Joseph Lebel, une

file baptisée sous les noms de Ma-
rie Rollande Rosanne. Parrain et
marraine M. et Mme Albert Pelle-
tier, oncle et tante de l’enfant.

CACOUNA

—Mille Annette Pellatier, de Ri-
vière-du-Loup, a passé ‘la s2raainc
dernière chez M.

grand-père.
E. Rivard, som
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GE SOIR, VENOREDI ET S/MEDI
“The BELOVED ROGUE”
John Barrymore dans le rôle de

“FRANCOIS VILLON”
Joyeux! Fou! Heureux! Triste!

Dansla soie!
Tendre d'affection! +

En loques! Poéte! Guerrier!
Ternble de Fassion

Comédie et Revue

Admission Générale 8Oc.

LUNDI MARDI

CLAIRE WINDSOR

2 jours seulement

JACKIE COOGAN
DANS The Bugle Call urzc

HEREERT RAWLINSCN
Ce film vous présente JACKIE dans un nouveau rôle

voîts le verrez agir

MERCREDI ET JEUDI
“Silver

*

Prochainement : Vous aurez la surprise de votre vie.

“ANNIE LAURIE”

-

a

comme un héros.

Ne manquez pas cette vue car elle vous intéressera.
AUSSI: Comédie et Nouvelles

. #*

Tom Mix
-
u dans

Valley”
Semaine prochaine

Admission Générale: 25c. seulement
*

Lillian Gish

1
.  



LE SAINT-LAURENT te ° » er eu -

 

mat”+ pre

© TRIBUNEFLIBRE

LE DEVELOPPEMENT
Il y a lieu de s’émouvoir de ce que,

pendant que grâce aux développe-

ments industriels, la plupart des cen-

tres un peu populeux de la province
de Québec et du Canada, progressent
rapidement, notre ville reste station-

naire, bien qu’ayant à sa disposition

un pouvoir d’eau, peu développé,

mais très important. .

Notre pouvoir d’eau pourrait êtr

développé de manière à ce que notre

ville devienne une grande ville indus-

trielle. Avec moins d’avantages que

nous, Drummundville nous fait la le-

gon a ce .sujet, et progresse rapide-

ment. © Pourquoi Rivière-du-Loup

resterait-elle stationnaige. ..7 Par

négligence...” ;

Nos seuls espoirs de développe-

ments sont dans nos pouvoirs d’eau

et d'électricité. Si la ville ne peut

les développer, — et ce développe-

ment est nécessaire et urgent, — il

nous reste seulement une chose à fai-

ve: les mettre en vente. Car Tan-

née 1928 sera certainement l’année

des “booms” des pouvoirs électri-

ques au Canada. C’est à nous, citoy-

ens de Rivière-du-Loup, d’en profi-

ter. Sûrement, des compagnies sé-
rieuses et puissantes nous feront des

 

’

  

Naturellement!

C'est du Macaroni

HIRONDELLE,
il est si bon !

CHAQUE PAQUET CONTIENT
UNE RECETTE

Fabricant des délicieuses

. faves aulard.

& ; | CELSALL

Un Juif Errant
à Rivière-du-Loup

mre ren

  

  offres très acceptables. ;Ç
Pai entière confiance dans notre:

maire et dans nos conseillérs pour

protéger nos Intérêts lorsqu’: Sagi|

ra d'une telle vente. J'ai confiance
aussi gue tous mes concitoyens vou-|
dront se donner la main pour que,
notre conseil accepte les bonnes pro-

positions qui lui seront faites par!

les compagnies.
C'est’ ainsi que Rivière-du-Loup ;

marchera sur les traces de ses con-;

currentes, qui n’ont pas plus qu’elle’
d’avantages à offrir à l’industrie.

H. A. YEO.

Le Euchre-Bridge

 

 

Un jeune Israélite a entrepris de

faire le tour du monde sans travail

ler et sans payer de passage.

Il est arrivé en ville vendredi der

pier le 27 janvier. Il est âgé de 22

ans. Son nom est Joseph Léon La-

zarowitz. Parti de Brooklyn, il y a

8 ans, il a passé par au-delà 40 Etats

de la répuhliqne voisine et a visité

Île Canada, de Saskatoon à Rivière

du-Loup,.. .toujours sans payer de

passage. Il est parti lundi matin.

par le Témiscouata Ry, pour Ed-

mundston. Il visitera le Nouveau-

Brunswick et la Nouvelle-Ecosse et

de Halifax, s’embarquera pour l’Eu-

rope.

Dès qu’il arrive dans une ville, il

fait visite au chef de police qui luiy ° .

d hier SOIT | donne des lettres le recommandant

La partie de cartes organisée pa
les Chevaliers de Colomb, au profit

des Catholiques persécutés du Mexi-
que, a eu lieu hier soir et a réuni une

assistance nombreuse.
Nous publierons la semaine pro-

chaine, la liste des donateurs de

prix et des heureux gagnants.

 

Dévaliseur de troncs

Un ou des voleurs ont visité, la

nuit dernière l’église de St-Patrice.

Quatre ou cing trones ont été brisés

et l’argent volé. Heureusement, il

y a deux ou trois jours, M. le curé

avait recueilli l’argent des troncs, de

sorte qu’il devait n’y rester que deux

ou trois piastres.
On nous informe que la police

s’est mise à l'oeuvre de bonne heure
ce matin et qu’elle est sur une bonne

piste.
 

Service anniversaire

Le service anniversaire de feu Phi
lippe Marquis, époux de Rosette Ro-

bitaille sera chanté à St-André de

aux compagnies de transport.
11 a l’intention d'écrire plus tard

le récit de sa randonnée au tour du
monde. Pour le moment, il collee-

tionne les autographes des person-

nes les plus en vue là où il passe.

11 est né à Harlan, en Roumanie
et ses parents demeurent mainte

nant à Brooklyn, E.-U.
Ceux qui désireraient correspon-

dre avec lui pourront lui adresser

John, N. B.

 

À vendre
Un “cash register”,

Toledo, une vitrine, une chaise de
barbier Hydolique, un “clipper” é-
lectrique, un séchoir électrique pour

les cheveux, un Ford Touring en bon
ordre, un congélateur pour crème à
la glace. Raison de vente: abandon

des affaires. S’adresser à OMER
CARRIER, Trois-Pistoles, Ce. Té-

miscouata. 4fs

AVIS
Le tirage du fameux Poney a eu

une balance

 

   Kamouraska, mardi le 7 février à

81% heures.

n OAI D?
‘L'ELEVAGE BU CHAT SAUVAGE

VIENT DE PARAITRE

Petit pamphlet très intéres- ui
sant, résultant de cinq années
d’expérience, démontrant d’une

manière claire et pratique, la
méthode sûre de réussir dans

cet élevage plein d’avenir.
En vente chez l’auteur.

Prix $0.50 franco

Dr J. E. Laforest
76 St-Joseph, Québec
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illeu dimanche dernier. Le numéro
gagnant est le No 7956. Le porteur

me ; de ce numéro est prié de se présen.

} ter chez FRANCOIS DIONNE d’au
! jourd’hui au ler mars. Après cette

date un second tirage sera fait.
FRANCOIS DIONNE,

 

A | Restaurateur

|
Remerciements

 

 

1 A Ste-Thérèse de l’Enfant-Jésus,
lla Sainte Vierge et M. le curé Blais
{pour faveur obtenue après neuvaine.
| A. F.

 

| Evitez la grève des Bank-notes....
en faisant de la PUBLICITE.

 

 

Demandez soit par lettre,

Commandez pendant que le

Vous pouvez obtenir ‘des pr
mandes avee celles de vos voisi
plet; vous économiserez sur les

114, St-Paul, Est 

GRAINS RONDS
Nous sommes en mesure de vous fournir les grains suivants

4 des prix qui vous intéresséront:

Avoine d'alimentation, Orge et Blé à Engrais, Blé d'Inde

 

les prix de ces grains rendus à votre station.

COOPERATIVE FEDEREE DE QUEBEC
— Montréal.

  
    

 

   

 

  

soit par télégramme a mos frais,

8 prix sont encore has.

ix spéciaux en groupant vos com-
ns pour faire venir un char oom-
frais de transport.

  
SE

  

leurs lettres à Poste Restante, St-.

EL

Décès à St-Paul de la Croix

 

Le 30 janvier, décédait à l’âge de

78 aps et 4 mois, dame Malvina Mi-
chaud épousa de M. Joseph Hour-

goin.
Le 31 janvier est décédé, à l'âge

de 80 ans et 8 mois, M. Alexis Bou-
cher, époux de dame Malvina Phi-

bault. Les funérailles ont eu lieu ce

matin.
Nos sympathies aux familles en

deuil.

Sleighs de chantier
Quelques paires de sleigks doubles.

pour les chantiers, sont en vente et

visibles chez M. Jes. Simard, St-Mo-
noré. Les sleighs sont de première

qualité et ont été faites par Esdras
Dubé, Notre-Dame du Lac.

2 fe p.

 

 

Notre-Dame-du-Lac
A une assemblée spéciale du Cercle

des Fermières, tenue le 29 janvier

1928, la résolution suivante a été

adoptée:
Proposé par Madame Alfred Beau-

lieu, secondé par Madame Eucharis-

te Beaulieu:
Que le Cercle des Fermières a ap-

pris, avee une profonde douleur, le

décès d'une da ses membres, dans la,

personne de Madamo Amanda Sévi-

ony, épouse de Monsieur J. René

Dionne, et awd cette occasion, les

membres du Cercle offrent leurs plus
sincères sympathies a la famille de
la défunte. Aussi résolu: que copies
de cette résolution, soient transmi-!

ses à la famille ct au journal “Le
Saint-Laurent”. ’
Adopté à l'unanimité.

Madame J. Adélard Ouellet,

Présidente.

St-Arsène

ECHO D'UNE SOIREE DE

CARTES . :

 
 

 

 Dimanche soir, le 29 janvier, M.

et Mme Octave Bérubé, de St-Arsène

donnaient en leur “home” une jolie

soirée de cartes. Parents et amis,

au nombre d’une soixantaine, vinrent

joyeusement s’y réunirent. ;

Il y eu encore quelques bons sou-

haits, quelques délicieux baisers du

| Nouvel An... et la partie commen-
“en. .. chaude... captivante... émo-

tionnante parfois. |
Ce fut le “Quatre-sept’. D'une

table à l’autre les “Vilaines” bondis- |

sajent et rebondissaient... dans des:

gammes de rire, de joveux éclats de
voix! 1] y en eut de belles et de jo-

lies, mais aussi de laides, d’affreu-

sement laides... L'un sentait cou- rir des frissons et lon voyait bien-

tôt de grosses perles surgir aux tem-

‘pes, des joues pâlissantes.
Ah! qu'elles sont fortes, ces émo-,

;tions.. .! Que de verres...d’eau l’on;
a bu...! Car à peu d’exceptions:

| près, tous les invités connaissent
maintenant ce froid indéfinissable,

 

dit-on, qui transperce le coeur et fige!
le sang. quand les longues tentacules
de la “Vilaine” se déploient.. .terri-
fiantes... et enlacent deux pauvres
êtres à moitié mort de peur. ;
Mais comme ces émotions-là sont

courtes et n’ont point de suites bien
funestes, l’on s’amuse toujours bien

et l’on rit de bon coeur.
Vers minuit, un réveillon servi-par

Mlle G. Bérubé, aidée de ses” amis
Miles B. Dionne. M. J. Gagnon, J

Fortin, A. Beaulieu, vint clore Ja
partie de cartes, mais non la veil-

lée.. .chansons et déclamations sui-|
virent: le comique surtout fit feu. |
MM. Henri Dionne et Robert Ga-!

gnon décrochèrent ce soir-la leurs
dinlômes ‘de comédiens,  T+ amusè-

 

——

 

Peu importe où vous achetiez ce nouv-

Thé “KING COLE”, vous ne voudrez
pas vousrefuser le plaisir de boire du
Calé "KING COL

ches tous les
epiciers

en boîtesmétalliques d'unelivre 
21 greapd - Be VEMort stsiie

M. Joseph-E. Lévesque, 51 ans, de

 

 

St-Ludger. est mort subitement dans gg

| i

ouvrage à la gare. &

‘quand il s'affaissa subitement. Le &

l'avant-midi de vendredi dernier.

M était à son

Dr J. O. Benoît, mandé immédiate-

ment, ne put que constater le décès |

L’enquête du coroner a eu licu sa-!l

medi, sous la présidence de M. le Dr #

district. La BdLacroix, coroner du

mort a été attribuée à une syncope

de coeur.
Les funérailles, sous la direction

de M. Ernest Lévesque, ont eu lieu

à St-Ludger mardi.
Nos vives sympathies.

 

Feu Mme J. Levesque
—(:0:)—

Le ler février est décédée, à l’âge

de 68 ans, Mme veuve Joseph Léves-
| ‘ sy: . .
que, née Williamine Longval. Domi

ciliée à Montréal depuis six ans,

Mme Lévesque était à la Rivière-du-

Loup depuis quatre mois.

Ses funérailles et sa sépulture au-
ront lieu à St-Patrice de Rivière-du-

Loup vendredi.
La défunte laisse deux filles, Mmr

Ernest Plourde, de Edmundston et

Mme H. Harvey, de Montréal, et R

fils MM. Clarence, de Los Angeles

Cal, Adélard, de Lynn, Mass, Do-
nat, de Peace River, Georges et Oli-
va, de Los Angelos, Cal.. Robert, de
Boston, Alexandre, de Montréal et

Henri, de Chicago.
Nos sympathies.

dh

Elections au Portage
Les élections municipales de No-

tre-Dame du Portage ont eu lieu le
10 janvier. MM. Dominique Beau-

lieu, Philippe April et L. 0. Apri!
ont été élus en remplacement de MM.

François Côté, Oméril Boucher et

Oméril Labonté.

 

Remerciements pour
sympathies

Les familles Lévesque et Bcaulieu
remercient cordialement
personnes qui leur ont témoigné de

la svmpathie à l’occasion de la mort

de M. Joseph Lévesque.
  rent et firent dire et rire encore.

deux heures durant. Avec eux, les,

secrets latins et les mvstères chinois‘

sont si vite ot si drôlement résolus

que l’on oublie quelque peu la cour-

se des aionilles et du temps, mais

l’on part heureux, content. charmé,

| ravi de notre belle veillée et de nos.

aimables hôtes.

UN INVITE

Feu M. J. S. Cassidy
Nous avons le regret d'apprendre

le décès de M. J. S. Cassidy, gérant

de la Brown Corporation, décès sur-

venu mardi, à la suite d’un accident.

La dépouilla mortelle quittera

Trois-Pistoles ee soir, sur 1*“Océan

Limité” et l’inhumation sera faite à

Montréal.

Nos vives sympathies.

 

 

 
  Evitez la grève des Bank-note .... en faisant de la PUBLICITE

- Décès à I'lsle-Verte
Hier, ont eu lieu les imposantes

funérailles de M. Bruno Pelletier,
riche cultivateur de L’Isle-Verte, dé-
cédé le 30 janvier à l'âge de 79 ans.

Nes vives s1mpathies.

 

 

Décoré de la médaille
d’argent

M. Stanislas Lavoie, de Ste-Rose-

du-Dégelé, s’est rendu à Québec le
25 janvier, peur y recevoir, du Lieu-
tenant-Gouverneur, la médaille d’ar-
gent et le diplôme de grand mérite,

réeompensant ‘les succès obtenus, en

agriculture, par M. Lavoie.
Nos vives félicitations.

 

POUR TOUTES SORTES
D’ASSURANCES

VOYEZ P.-J. BERUBE

JeliCIEUSse
fraicheur
lon trouve dans Je

nouveau 7

eau Café, vous le trouverez toujours }

frais et odoriférant. Les boîtes métal- .
liques fermées hermétiquement en con-
serventle goût et l'arome déhcieux.

Si vous avez déjà fait l'expérience du NN
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21, rue Joly

Représentant à
RIVIERE-DU-LOUP

de

      

  
     

  
  
         

 

   

L’EVENEMENT ;
Journal du matin et quotidier 8

de Québec i

Si vous désirez vous abonner M.

eu quotidien le mieux fait de

la province, le premier à vous @

H donner à Rivière-du-Loup les |

nouvelles de partout, avertis-

sez-moi et j'irai vous voir, ou

LE venez chez moi—Nous donnons

M de jolies primes à chaque a-
à bonné pour, un an.

     

  

    

   

    

$100 par semain
facilement

Hommes ou femmes vendant nos

nettoyeurs.  D’une efficacité magi-

que. Commission exceptionnelle-

ment élevée. Echantillons gratuits.

P. A. LEFEBVRE & CO, Alexan-

dria, Ont.

St-Antonin
Le 25 janvier, on conduisait à sa

dernière demeure un brave citoyen

de cette paroisse M. Théodore Bour-

goin décédé à l’âge de 85 ans, époux:
de feu Dame Démerise Rossignol.

Son service et sa sépulture eurent

lieu au milieu d’un grand nombre de
parents et d’amis qui voulurent té-
moigner à la famille en deuil tout

Pestime que méritait le disparu. L’é-

glise était revêtue, aux funérailles,

de ses plus belles tentures de deuil.
Portait la croix M. Enoil Bour-

goin. Les porteurs étaient quatre

de ses petits-fils: MM. Uldérie Sou-

cv, Ernest Bourgoin, Trefflé Soucy,
Léo Soucy. Les cartes mortuaires
furent distribuées pendant l’office

par MM. Hector et Auréle Bourgoin

petits-fils du défunt. Le deuil était

conduit par ses enfants Mme Domi-
nique Soucy, Mme Ludger Soucy,

Mme Timothée Landry, de St-Modes-
te, Mme Jean-Bte Lévesque, de St-

Louis, et M. Alfred Bourgoin, de Ri-

vière-du-Loup, M.

Alphée Bourgoin, de cette paroisse.
Ses petits-enfants Mlle Eva Bour-

goin, de Rivière-du-Loun. M. Lucien
Soucy, M. Léonce Bourgoin, Mlle
Yvonne et Georgeanne Bourgoin

Dormez, votre dernier repos ne

sera plus troublé. Dormez à Pombre
protectrice du Calvaire. Nous pon
vons dire que sa couronne était prise

au ciel car il a passé parmi nous en

faisant le bien. Aussi est-i} vive-
ment regretté de tous ceux qui l’ont

‘connu.

Que son souvenir vive toujours
dans nos coeurs et tous les jours al-

lons déposer sur son tombeau ees

 

fleurs immortelles de nos eneurs
chrétiens: nos prières unies à nos

regrets.
A vous tous, j'offre le tribut de

ma vive svmpathie et avez les vô-
tres, je laisse couler mes larmeæ

comme moi aussi. laissez la donee
esvérance consoler vos coeurs affli-

gés.

BAPTEME
M. et Mme Ernest Bourgoin font

part à leurs parents et amis de la
naissance d’une fille baptisée sons:
les noms de Marie Rita Bernadette.

Parrain et marraine M. et Mme Jn-
senh Bourgoin, grands-parents de l’enfant.

Joseph Evariste.
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quartier centre.

Auto Club of Canada

“Le fait que l’hon. J.-L, Perron,

ministre de la voirie pour la provin-

ce de Québec s’est déclaré en faveur

d’une loi forçant toues les véhicules

à porter une lumière, le soir, et que

le député, Joseph Power, de Québec-

Ouest, en réponse au discours du trô-
ne, à l'Assemblée Législative, a sug-
géré qu’un comité nommé par la
Chambre, devrait étudier une règle-

mentation suivant ce projet, a été
un grand encouragement pour ceux

qui poursuivent cette campagne.”

C’est ce que vient de déclarer M.
Théodore Morgan, président du
Royal Automobile Club of Canada,

qui a fait une étude spéciale du pro-

blème du trafic.
Le fait que le ministre de la voi-

rie a déclaré que les cultivateurs n’a-
dopteront pas volontairement des
précautions pour’ se protéger eux
mêmes ou pour protéger les conduc-

teurs des autres véhicules, le soir,
est bien prouvé par le fait que pas

plus de 10 pour cent des milliers de
réflecteurs qu’il a fait distribuer,

sont utilisés. “Ce n’est qu’au moyen

d'une loi que l’on pourra obtenir
cette grande réforme”, continue M.

Morgan. “L’'Hon. M. Perron affir-

me qu'il ne sait comment il pourrait
arriver à faire adonter une telle loi.

quand le peuple nele veut pas. Na.
turellement, il fait allusion à une
partie des cultivateurs, qui n’est
même pas la majorité, car la plus
grande partie des autres classes
dans la province, est en faveur d’une

telle législation”. .
“On prétend qu’aucun véhicule mu

par autre énergie que celle du che-

val, doit circuler, sans lumière, .sur

A vend     
  

    
  

 

Pour plus de renseignements, s’adresser à

ALPHONSE PARÉ
Imprimerie du ‘‘Saint-Laurent”

blanche; il en est de même pour les
bateaux, sur les cours d’eau. Même
l’avion, qui ne saurait rencontrer de
clôtures ou autres obstacles, porte
des lumières, pour prévenir les au>
tres voyageurs de sa présence. Sur

la terre, même le sable provenant

d’une petite excavation ne saurait
rester sans lumière sans que celui

qui en est cause en subisse les consé-
quences”.

“Cependant, la voiture traînée par
un cheval, qui va et vient sur la rou-
te publique, cachée par les courbes
et les ombrages des arbres et autres
scrait privilégiée, simplement parce
que les cultivateurs, ou, plutôt, une

partie des cultivateurs ne veulent

pas de cette loi!

re ou à Louer
Une belle propriété, neuf appartements, y compris chambre de

bains, chauffée à l’eau chaude, installation électrique, grande cave, et

beau terrain (libre de toute redevance) situéesur la rue Frontenac dans le

POSSESSION IMMEDIATE

LEB SAINT-LAURENT

| se servir de la route, ont droit à la
plus grande protection que la loi
peut leur donner. Il faut .que la lu-
mière sur tous les véhicules devien
ne obligatoire. Que ce soit au cours
de cette session ou de la prochaine
cela ne dépend que de la campagne
éducationnelle faite dans les dis
tricts ruraux. Il est aussi certain
que Québec finira pag suivre l’exem-

qu’il est certain qu'actüellement, le
véhicule à traction animale est une
source réelle de danger, le soir,
quand il voyage sans lumière. La
plus grande partie des Etats-Unis et
les principaux pays de l’Europe ont
adonté des lois semblables, pour la
protection des cultivateurs comme “Les membres de la Législature

comme ceux du Conseil Législatit, en
maintes occasions, se sont prononcés
en faveur de cette loi de protection
Les conseils des villes, villages et

municipalités se sont déjà prononcés
len faveur, dans la plupart des dis-
triets. Plusieurs des merbres de ces
conseils sont eux mêmes des fermiers
Tandis qu'ils admettent qu'il y a

 
}

{quelques années, ils étaient opposés
"à une telle loi, ils comprennent qu’a-
vee les routes améliorées et l’aug-

mentation du trafic. les dangers de
collision sont aujourd’hui beaucoup
plus grands.

“Les routes sont pour l’usage de
tous; une grande partie sont mainte-

nant entretenues par le gouverne-
ment, avec les fonds généraux de la

province et l’on ne devrait favoriser
aucune minorité, aucune classe plus

qu’une autre, simplement à cause
d’un ancien préjugé, quand la sécu-
rité du public, en général, est mena-
cée. Le trafic des automobiles auz-

les routes, le soir. Même les trains |mente très rapidement. Les proprié-
qui voyagent sur des rails fixes doi- taires de ces machines, qui payent

vent porter des lumières rouge et'de lourdes taxes pour le privilège de

samste

Honnéte

et plein
de vie!

Tel est le Gin
Melchers!—Ce gin
est devenu la plus
populaire des bois-
sons fortes. C’est la
boissonfavorite des tra-
vailleurs et des ouvriers, ~_
qui y trouvent toujours

- réconfort dontils ont parfois
tant besoin.

ce x

GinCanadien
ses

Melchers

Croix der
- La boisson la plus saine

Fabriquéà Berthierville, Qué., sous la surveillance du Gouvernement
Fédéral, rectifié quatre fois et vieilli en entrepôt pendant des années.

TROIS GRANDEURS DE FLACONS:

“ Gross -
Moyens: =
Petits : -

40 onces $3.65
26 onces 2.55
10 onces 1.10

de tous cenx qui utilisent les routes
publiques.” 4

 

UNE BOUTARDE

Les arguments donnés par Napo-

léon au général Bertrand, sur la di-
vinité de Jésus-Christ, n’avaient pas

touché suffisamment, sans doute, l’é
lève de l’empereur, moins exercé en
logique qu’en -stratégie militaire

Impatienté, Napoléon lui dit un jour
—Si vous ne comprenez pas que

Jésus-Christ est Dieu, j'ai eu tort

de vous faire général!
Boutarde qui prouve, tout au

moins, la foi de l’empereur enla di-
vinité du Sauveur.

Deux chauffeurs d’auto se rencon-
trent dans une ruelie trop étroite
pour leur permettre de s’éviter. L’un
crie à l'autre: |

“Je ne recule jamais pour un
idiot”.

L’autre chauffeur se mit à recu-
{ler et lui dit:

I “C'est très bien, moi je recule tou-
jours”.
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ple d’Ontario, en adoptant cette loi.|

SECURITE ET COURTOISIE |

 

 
nes d’hiver, et gardez un record de vos parties

sportives par la photographie.

Amateurs duKodak

Ne manquez pas de ‘‘Snapper’’ nos jolies scè-

 

Faites faire ce travail chez

ULRIC LAVOIE
PHOTO.  
 

 

Réductions étonnantes
ne CHEZ SE

EMILE BRETON
A

Vaisselle, Verrerie, Coutellerie et Ustensiles
[3 - - « *

de cuisine seront vendusà très bas prix
. durant un mois.

Service à diner 50 morceaux pour $5.95
Tasses et soûcoupes, avec filet doré, 24 morceaux pour $1.35

Tasses seules, en pierre blanche, 12 pour 90c.
Service de coutellerie, 24 morceaux pour $2.00
REDUCTION NOTABLE SUR CHAQUE ARTICLE.

EMILE BRETON
221 Rue Lafontaine - Rivière-du-Loup, Centre

 

  

  

  

   

 

Georges Chouinard
Entrepreneur Général

Constructions de tout genre.
Manufacturier de Portes, Chassis

Moulures, ete, etc,

ST-ALEXANDRE, Go. Ham,

Avant de placer vos commandes,
Leurs dents ont une ty demandez mes prix.
dureté qui maintient ee
la finesse du tranchant
sous tous les usages.
SIMONDS CANADA SAWCO LTD,
MONTREAL, VANCOUVER.

ST-JEATLN Br
TORONTO

Paradis & Marier, Ltée
Rue Chouinard

RIVIERE-DU-LOUP Station

  

  

ec LE, TAT
Bar SCRE rf
 

 

Louis Pratte
Assurances Générales

EDIFICE BANQUE PROVINCIALE

Marchands de grains, provisions
Épiceries, etc.

Spécialités : —
Pommes d’automne et de conserve
Bois de chauffage de toutes sortes

Vendeur exclusif a Riv.-du-fcup
du Giment National PORTLAND

Demandez nos prix avant de
placer votre commande,
Satisfaction assurée

 

Rivière-du-Loup. P. Q.

819 rue Lafontaine.
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Inventaire terminé
Résultat satisfaisant

A ma CLIENTELE, quia large-
ment contribué au bon résuitat obte-

nu pour l'année écoulée, jexprime
mes remerciements et sollicite de
nouveau son bienveillant patronage.

  J. E. PINEAU   
  
    

   
  
    

 

  

      
    

 

    

  

Pourquoi Etes-vous Souffrant?
Les impuretés dans le systéme sont la cause

de la plupart des maux communs.
Ces impuretés ne peuventêtre expulsées que lorsque

les organes sont en bonne condition. Le

Du DR. PIERRE
a la réputation d'agirsur ces organes, les aidant à rejeter les matières
empôisonnées, et inutiles.

La Première Bouteille Prouvera Son Mérite. C'est un vieux
remède herbeux ne contenant que ce qui fera du bien au système.

Ne le derhandez pas aux droguistes, il n’est fourni que par des
agents spéciaux. Pour plus de renseignements, adressez-vousà |

DR. PETER FAHRNEY & SONS CO.
2501 Washington Bivd. : CHICAGO, ILL.

. (Détivré libre de tous droits au Canada.) :

es
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ERASERVILLEDRUG.CO.
Bloc LAPLANTE

Dans le Centre de la Ville

AGENCES de:
Rexall, Penslar, Parke & Davis, Wyeth, etc.

RADIOS: Crosley, De Forest.
Stock le plus considerable,et le plus varié de la ville.

Les commandes de la Ville, données par ; téléphone seront déli-
vrées à domicile dans un court délaiTap45

 

CARTES D’ AFFAIRES
MEDECINS

L. E. PARROT
Ex-élève des hôpitaux de Paris.

MEDECIN-CHIRURGIEN
De l'Hôpital de Rivière du Loup.

Rue LAFONTAINE

DOCTEUR Z. VEZINA
DES HOPITAUX DE PARIS

Yeux, - Nez, - Gorge,
Oreilles
165 RueLafontaine,

«

 

> : -LOUP NA a = ad : dès (
Au Dispensaire

de Hopital
Consultations gratuites aux

pauvres; munis d'un“ certificat
deleur Cnreé

LUNGI: 10.30 à 11,30 A. M
JEUDI: Ÿ - à 5 P.M.

DOCTEUR .

ANTONIO PARADIS
Ex-élève en Chirurgie des hôpitaux

de New-York et Philadelphie.

 

 

Chirurgie
Hayon X
Electricité-Médicale

T. LANDRY, ENRG.
.MARCHAND GENERAL

Spécialité : Bois. de Construction,
ST-EPIPHANE,

Toujours en mains planches, Bar-
deaux, Bois de Charpente pour
toute construction, à des prix

défiant toute compétition.
Consultez-moi

avant d'acheter - ailleurs.
SATISFACTION ASSUREE

 

Service jour et nual. Tél. Kam.

Dr Ed.-Chs. Labelle
Medecin-Vetgrinaire

Gradué de l'Université
de Montréal

RIVIERE-BU-LOUP, CENTRE,

  

AVOCATS,
Casggrain & Lizotvte

7 .rue do l'Eglise,

.L. P. Lizoute.C.R

LEON PARADIS‘
“ Avocatet Procureur
RDIFICE- BELLE
> Rvedel'sfiglise

RIVIERE-DU-LOUP

ler RTAGE -

 

>
a

 

Fo

SL AVOCAT
“23 rue de Egiise 0

RIVIERE-DU-LOUP,

gnerñents,*

ar

LB SAINT-LAUBENT

 

$1.05 la livre.
Essayez-le.

 

Trois varistés;Vert, Noir et Mélangé; 15e, à
En vente chez tous les épiciers-

Avis aux prêteurs
d'argent

Comme je m'occupe spécialement
des ventes et des rachats d'obliga-
tions (débenture) municipales, sco-
laires et de fabriques; j'encaisserai
les coupons d’intérêt un mois avant
l'échéance sans charge, à tous ceux
qui voudront bien m'encourager à
l’avenir.

S'il vous plaît, de bien vouloir me
consulter à ce sujet, avant de faire
vos placements, et je vous donnerai
entière satisfaction, comme je Vai
toujours fait dans le passé.

J. E. ALEXIS DUMAIS,
No 11, Rue Jarvis,

St-Ludger de Riv.-du-Loup
Tél. Kam, 346 20 Avril-28 p.

 

 

ea | Petites Annonces |
“|Léon Casgruin © RK. M. PP pobe

Logement à louer
No 1 ric St-Joseph. Pour rensei-

‘s'adresser à M GEOR-

-LGES GUiMET, 28 rue Plus ou au

motaireLévesque. .
dfs”por 2 T

 

 

“Maisonààlouer

 

 

J.Francois Pouliot, NP.
AVOGAT . \

BUREAU EN FACE DE 1 Burges

LIV1ERE-DU-LOUP.

.| M. Chs-Ed. Lavergne, No 27 rue
‘| Iberville, peut très bien convenir
‘pour maison de ‘pension. Chambre
de- toilette et bain séparé, système de
chauffage à eau chaude. Possession
immédiate. Pour renseignements
s’adresser à JOS. VIEL, marchand.

 

Casier. Postal 7 . Fel. Bureau226

DAVID E. RIOUX
Avocat et Procureur .

RIVIERE-DU-LOUP Station.
Edifice des Ingénieurs 57 rue

Industriels Enr’g. safontaine.

HORACECIMON
— AVOCAT —

16, Rue de l’Eglise
RIVIERE-DU-LOUP.

Téléphone No o

ALEX. MICHAUD,C.R.
AVOCAT

Bureau:
EDIFICE BELLE
4 rue de la Cour.

 

Tel. Rés. 46088

 

Tél. Kam.. 139. , B. P., “A

LEO BERUBE
AVOCAT

. 5 rue de l’Eglise
——

piulère-du-Loup, P. 0° EE. 

 

 

VICTORIEN LAVOIE
ACCORDEUR-MECANICIEN

HAUTEMENT APPRECIE PAR
Vladimir de Pachman Careno
Arthur Friedhem Nellie Melba
Scharwanka Clara Butt
Kubelik Géraldine Farrar
Mischa Elman Madame Marchesi

Metropolitan Grand Opéra of N. Y.
S'adresser à: Casier 193,

Rivière-du-T,oup, (en bas)
où à: S. Belle,

Marchand de niusique
 

téléplinne 378-2,

Wi LIE MARMEN
ENTREPRENEUR

Marchand de matériaux de
construction
 

70 chemin Fraserville
RIVIERE-DU-LOUP STATION

Représentant
LA CIE MANIFACTURIERE

D’AMIANTE
 

F. Lansdowne Belyea, C.A.-C.P. A,
W. Clarence McNicce, C.A.-C.P,A.

BELYEA & MeNIFGE
COMPTABLES LICENCIES
Dans la province de Québec

ct au Canada
en sel<>mm mm

Auditeurs pour la ville de Campbell-
ton, les comtés de Restigouche

et Gloucester, N. B

BUREAUX
St-John. N Campbellton, N.B.
19avr 8,
 

POUR TOUTES SORTES
D’ASSURANCES  t VOYEZ P.-J. BERUBE

 

Chemin de fer Témiscouata
ILOFLALTELE

En torce ie 16 mai 1927

EXPRESS
Dep Riv. du Loup 7.30 nw,
Air. Ediiundston Jet, 11.lGu, m.

EXPRESS
Des, Edmnndston Jet., 12.00 p.m

; Arr, Riv. du Loup. 3.30p m

MIXTE
Dén, Edmondsion let, 12:30 pou,
Arr. Connuts N. B. 2.20 p um.

MIXTE
Dép. Conuors N. B. 7.008. m
arr. Edm ancston Jet, 8.50 à. m

N. B.—Heure du méridien de l’est.
Service quotidien, excepté le diman-
che.

Correspondance à Edmundston
avec le chemin de fer du Pacifi-
que Canadien et à Rivière-dù-Loup
avec tous les trains d’express des
chemins de fer Nationaux.

Pour plus amples informations,
prospectus, etc, s’adressser à

T. N. Walsh, Agent Général du
Fret et des Voyageurs.

Jos. Y. POMMET
COMPTABLE-VERIFICATEUR

 

 

14 rue Joly

Rivière-du-Loup.

Le “Saint-Laurent” est pro-
priété de ALPHONSE PARE, et
est imprimé au numéro 234 rue La-
fontaine, Rivière-du-Loup.
 

FOUR N'IMPORTE QUELLE
SORTE D’ASSURANCE,

VOYEZ
P.J. BERUBE

= ram — —

dfs p.
 

- À vendre.
Voiture, sleigh, boggy, harnais à

vendre à prix de sacrifice.
S’adresser à
GEO. CHAREST, serre-frein,

1fs p Station
 

AGENTS D’ASSURANCE VIE
DEMANDES

 

à la recherche d'hommes expérimen-
tés ou hommes capables d’écrire l’as-
surance-vie pour Rivière-du-Loup et
les environs. Très hautes commis-
sions payées aux hommes actifs et
ambitieux, de se créer une agence
rémunérative. Ecrivez à M. T. P.
Bourgeois, Gérant Provincial. cham
bre 65, Edifice St-Denis, 294 rue
Ste-Catherine Est, Montréal, P. Q.
1fs p. p.

) A Vendre
Deux maisons situées à la Rivière-

du Loup, ainsi qu’un lot à Lauzon
Québec, à vendre à de bonnes condi-
tions.

S’adresser 4 J.-Bte DUBE 13. rue
Raymond. 1 fs pp

 

 

À vendre
 

10 chars de bois de corde, érable
de 3 pieds de longueur. Prix $6.00
la corde à St-Moise. Le taux de fret
de St-Moise à Rivière-du-Loup est
de 5% du 100 lbs. Ecrivez pour dé-
tails 4 J.-F. Coulombe & Cie, St-
Moise. 4 fs. P.

4
Rien de Tel pour

Soulager d’un Rhume
En formule comme en action, la
Buckley's Mixture” est un remeéde

différent de tous les autres. Elle
triomphe des -rhumes avce u -
rapidité vraiment extraordinaire. Le
soulagement immédiat qui résulte de
la première dose est multiplié 40 fois

» dans une bouteille de 75 sous! Votre 4

   

pharmacien l'a en vente,
Buckley, Limited,

1 Maton St., Toronto 2

BUCKLEYS
Agit comme Veclair— F524

Une seule gorge le prouve

SA A

La Maison ci-devant occupée .par!

La Capital Life Assurance Co., est,

=

Argent à prêter
 

$700. à prêter sur première hy-

VIATEUR LEVASSEUR, Goin des
rues de l'Eglise et Lafontaine,
Rivière. du-Loup. -
 

I'Edifice Colomb Limitée, s’adres-
ser à M. J. H. Morency, Rivière-du-

Rivière-du-Loup, Centre.
(ann.)
 

Propriété àà vendre -
Maison à vendre, rue du Rocher:

9 pièces, avec toutes les amélioru-
tions modernes. Terrain de 44 x
156 pieds.

du-Loup.

Edition de 1927
d

Code Municipal Annoté

 

Ce volume comprend les textes
Français et Anglais du nouveau co-
de municipal avec tous les amende
ments, y compris ceux qui seront a-
doptés pendant la présente session de
la législature, et toute la jurispru-
dence à date, ainsi qu’un index al-
phabétique complet référant aux
numéros des articles du code.

Cet ouvrage est indispensable aus
avocats, aux notaires, aux maires,
aux conseillers et officiers munici-
paux. On y trouvera les décisions
des tribunaux qui forment le meil-
leur commentaire.
Malgré que cette édition du Code

Municipal soit beaucoup plus consi
dérable gue les précédentes, elle ne
se vendra pas plus cher.
Comme les années passées le Code

Municipal est en vente à l’Imprime-
rie du “Saint-T,aurent”, 234 rue La.
fontaine, Rivière-du-Loup.
 

Terre à vendre

Belle terre de deux arpents de lar-
ge par 40 de haut, avec bonnes ha-

(Stanislas) de St-Alexandre, à 1%
‘mille du village. Conditions avan-
taseuses. S’adresser à Alphonse
OUELLET, St-Alexandre, Co. Kam
4fs p.
 

Trouvé

 

Une certaine somme d'argent a

été trouvée dans le magasin de M
Paul Thibault, libraire. On peut la
réclamer à ce magasin en payant le

coût de l’annonce.
 

Bureaux à louer
 

Beaux bureaux, bien chauffés, si-
tnés sur la rue Lafontaine, dans le
Centre, à louer. Pour plus de ren seignements, s'adresser au bureau
dn “Saint-Laurent”

‘4fs p.

  
 

 

ARTHUR     

  

SERNARD
Entrepreneur Couvreur

 

 
Couvertures de tous genres:

Tôle galvanisée et gravoie, etc.

Manufacturier de corniches et

    

  

  

 

Couvertures en cuivre,

esse

de dalles de tous genres.
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_ Téléphone 114

 

 RIVIERE-DU-LOUP
9 RUE DE L'ECLISE

Divers montante, de $200. a

pothèque. S'adresser au notaire

L’Edifice Colomb Ltée

Pour toutes affaires concernant

Loup, Station ou à M. J,-L. Gagné,

S’adresser au notaire
VIATEUR LEVASSEUR, Riviéere-

tisses, située dans le 2ème rang

  

A vendre
Un moulin à coudre marque “Sin-

ger” et une tricoteuse. Le tout en
bon ordre. S’adresser & Edouard
Gagnon, No 22 chemin des Raymond,
StLudger.

RENARDS
" “Je prends de 15 2 60renards dans

l’espace de à à 5 semaines. Je peux

 

 

 

nal, commént ies attraper. Pour
renseignements, écrire à N. A, Ha-
dley, Stanstead, Qué”
 

A noscorrespondants i

Nous prions nos correspondants
de prendre note que Jleürs cour-
riers, pour être publiés le jeudi. de-
vroñt nous arriver au plus tard le
mardi- soir.
 

Argent à prêter

 

a
Divers montants à prêter sur pre-

mière hypothèque. S’'adresse- au
notaire VIATEUR LEVASSEUR,
coin des rues de la Cour et Lafcntai-
ne, Rivière-du-Loup. -

CHAPEAUX
Réduction considérable sur’ tous

les chapeaux et les autres marchan-
dises. Je m’occuperai aussi de cou-
ture, robes, manteaux, ouvrages en
fourrures.

Mlle A. LANGLAIS, modiste,

210 Lafontaine,

Rivière-du-Loup, centre

 

 

 

Un radio à vendre

Un radio 5 lampes, complet, avee
accessoires, Batteries À et B, Lam-
pes, Volt Metre, accoustic ét Cabi-
net, en parfait ordre. Une démons-

tration vous convaincra que c’est
une chance exceptionnelle. Adres-
sez-vous chez L. P. Proulx, mar-

chand de fer.

 

À vendre

Bonne maison à vendre, rue Amyot
10 pièces, avec grande cave. Han-
gar et étable. Emplacem:nt de 50
pieds par 100 pieds. Le tuvt en bon
état de réparations. S’adresser,
pour plus de resseignements au no
faire SÂATEUR LEVASSEUR.

 

Maison à vendre
 

Maison à vendre à de très bonnes
conditions. S’adresser au No 12 rue
St-Charles ou du Couvent. St-Frs-
Xavier. . 4 fs. p.
 

Représentant demandé
 

Une de nos plus | Vieilles Compa-
gnies Canadiennes d'Assurance-Vie,

cherche un représentant. actif et sé-
rieux pour organiser: Témiscouata
et les Comtés environnants.  Propo-
sition des plus avantageuses, Corrcs-
pondance confidentielle.
 S’udresser à Boîte Postale, No 56,
Québec, ou au -bureau du “Saint
Laurent”.

3 fs pp.

 

Agents demandés
Toutes personnes actives, hommes

on femmes, peuvent faire de $40. a
$75.00 par semaine en vendant les
Produits Watkins dans leur village,
ville ou comté. Plus de 150 méces-

sités de famille. Vous établiréz ve-
tre propre commerce sans aucun ris-

que. Details fournis sans aucune
obligation.
THF, J. R. WATKINS CO.

DEPARTEMENT 4,

379, Craig Ouest,
Montréal.

 

 
 

4 fs
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Notes sociales
 

oe Soibateiodooto

DrJ. André LESSARD
CHIRURGIEN-DENTISTE

~~ 106 Lafontaine.
_ RIVIERE-DU-LOUP, STATION

Tout travail est fait sans douleûr-."
Au Dispensaire le jeudi 9 À 10 hrs'a. m.'pourlés -
/ enfants pauvres seulement. 5 à

pepepepetteddidlofelBeds

dp

À
À
1

 —S. H.‘le maire Charles-Eugéne
Dubé, M. L.-P. Lizotte, avocat, et M. |
Joseph LeBel, greffier de la Cité,

Le magnifique hôtel, qui fait I'or- ont passé les derniers jours de da
gueil de notre petite ville; et que 1a semaine à Québec, par affaires.

plupart de nos concitoyens’ se sont |

reçoit toujours des ont pussé la juurnée de mardi à Ri-plu à visiter,

—M. et. madame Philippe Boulay

voyageurs et des gens de Rivière-du-! mouski.

Loup le plus chaleureux encourage-

mentr

d’une trentaine de
allés y prendre le diner.

de l’agréable soirée
passée au Manoir.
Les convives étaient :
"MM. et Mesdames Chs-Eug. Dubé

Léon Casgrain, A. GC. Sutherland,

Edgar Levasseur, H. R. Fiset, H. P.
Monsarrat, Alex. Michaud, W. P.

George, H. Cimon, T. Bégin, Léo Bé- Cacouna, était de passage à Québec,
Mesdames ces jour derniers.

L. J. Dugal, Emite Dubé, K. L. War-
vubé, Louis Monsarrat;

ren, Geo. Ouimet. .
—M. et

: “ltuellement en promenade à Québec.

Dimanche soir dernier, un groupe| —M. le Dr Antonio

citoyens ‘ sont! de retour d'une promenade à Mont-
Après lc: réal.

repas, on organisa une partie de car-

tes et tous se séparérent enchantéz]|des C. N. R., de Charny, était de pas-

qu'ils avaient

—Madame Hugh Murphy est ac-

Paradis est

—M. J. A. Marier, contre-maitre

sage à Rivière-du-Loup, au cours de
la semaine dernière, l'hôte de son

frère M. Jos. Marier. 
Québec, ont passé la fin de la semai-
ne dernière à Riviè u-Loup.
—M. Wilfrid Beaulieu, maire de  —M. Isidore Gagnon, secrétaire-!

trésorier, de St-Paul de la Croix |
madame Jean-François était de passage en ville à la fin de

‘Pouliot ont passé la fin dela semai- la semaine dernière, par affaires.
ne à Rivière-du-Loup.
—M. le Dr et madame Henri Pro-

wencher ont passé la fin de la semal-

ne à Montmagny.

—Mademoiselle Marguerite Anctil

est en promenade à Québec, chez son
frère M. Wilfrid Anctil.  -

| —M. Aimé Marquis est de retour

d'une promenade de quelques jours
à Montréal,
~~M. Hervé Desrosiers est allé à ’

Québec et à Trois-Rivières par af-
faires à la fin de la semaine derniè-

re.
—MM. Edelmard . Bellavance et

Lionel Pineau, de Rimouski, étaient
à - Rivière-du-Loup, dimanche det-
nier, enregistrés à Phôtel Ophir.

UNE PLAIE OUVERTE.
dant 27 ans, j'ai été affligé à la jam-
be gäuche d’une plaie ouverte de la
dimension d'un poing d’adulte,” é-
crit M. John A. Bauer, de Stockton,
Cal. “Je consultai plusieurs doc-
teurs, l’un dit que c’était de. l’eczé-
ima, un autre prononça même la’ lè-
pre et d'autres diagnostiquèrent dif-
férentes choses. Aucun cependant
,n’était capable de me procurer du
soulagement. Aprés l’emploi de 7
bouteilles de Novoro ma plaie se ci-
catriea et rocta fermée devuis.” Le
secret des résultats de cette “Vieille
médecine herbeuse réside dans son |
efficacité sur les organes d’élimina-
tion. Elle débarrasse le corps des|,
matières nocives et dans son action |;
stimulante sur les procédés diges-|
tifs, augmente la qualité et la quan- |'@
tité de nourriture profitable et la}
source de sang pur et sain.
Livré exempt de douans eu Canada.
 

—M. et Mme Svlvio Lévesque, de|

   

 

POUR TOUTES SORTES
D’ASSURANCES

VOYEZ P.-J. BERUBE

Au “Manoir”’

Diner spécial 4 75 sous
TOUS LES DIMANCHES SOIRS

De 6 krs à 8 hrs

 

 

Le public cordialement
invite.
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LE MAGASIN
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Yous y perdrez rien et gagnerez tout
“ L’ECONOMIE après3 six mois de succès et inventaire fait peut

offrir à ses clients une REDUCTION SPECIALE que lui per-

mettent ses bonnes affaires.

Enlisant les spéciaux de cette semaine, vous réaliserez une
fois de plus que c’està l’Econoniie que l’on achète à
marché.

Cette réduction spéciale commencera

JEUDI LE 2 FEVRIER

et se continuera jusqu’à .

VENDREDI LE 10 DU MEME MOIS

OISESRI SEINS

 

ALLUMETTES SAVON
6 boîtes pour. . . 45; ou “BA

la barre. . . . . . .06

LESSIVE “COMFORT”
2 boîtes pour. . . . 2,25

LESSIVE “GEM”
2 boîtes pour. . . . ,25! SAVON de toilette “LYS”
—_ 3 gros marceaux pr ,25

BLEU “COMFORT”
8 morceaux pour. «05 SUCRE GRANULE,

"AMONIAG en poudre, 8c le
pat ou 2 pqts pour ,15/ CASSONADE re

10 Tivres pour. . .  .T71|POUDRE à pâte “MAGIC”

REDUCTION DE 20%
SUR LES BISCUITS

Gres CHIPSO, 22c. le pag.
vu 3 pqts pour. . 285

Petit CHIPSO
Le paquet. . . . . «09 Chaudière
—— soda.

LUX, 2 pqts pour. . 1.25
GRUAU

 

 EMPOIS “CHINOIS”
2 pqts pour. . . . 25;
————— GRUAU

3 bouteilles pour. ,28 Pour... ..... «39

 

N'oubliez pas que ces prix sont pour une semaine seulement. Les enfants

BAVON “PALMOLIVE”
8 morceaux pour. . ,23

10 lbs pour. . . . +783

KER” avec vaisselle ,39

KER” avec aluminum,

 

 

A 9 HEURES A. M.

Comfert “GOLD”, GRUAU “RADIO”
RSELOU” deau. .

Le paquet. . . .

DELLE” 12c. le

Shredded Wheat,

BEURRE de
de BISCUITS av| première qualité.
Co 39 2 lbs pour.

“QUICK  QUA-| ENVELOPPES

“QUICK QUA- ou 3 pats pour. 
‘ aont aussi bien servis que les grandes personnes.

Nous sommestoujours à l'ancien posteLDamiens.
HO FORTIN, Prop.

Livraison Gratis. - Téléphonez vos

“ROBIN HOOD” GRUAU,

SPAGHETTI, MACARONI
VERMICELLE “HIRON-

ou 3 paquets pour. .35|Gros bocal de MOUTARDE
Corr Flakes, 2 nats ,24

La boîte. . . . .
La boîte de 5 lbs.

“PEANUT”,2 lbs de FEVE et une lb de
. LARD salé, pour. .33

45 REDUCTION SUR TOUS
LES PRODUITS “HEINZ”

Le paquet de 24.

 

BALAIS de 6 cordes

meilleur

avec ca- OIGNONS
. «38! En bocal de 30 ozs. ,47

- +39 (MARINADES mélangées,
de la marque “RAYMOND”
En bocal de 20 ozs. ,29'

paquet En bocal de 35 ozs. 37

Pour. . . . . . +33

«13|Gros bocal de GELEE aux
FRAISES. 57

+ +34 !STROP de BLE-D’INDE er
1.60 boite de 5 lbs. . . . . .38

 THE et CAFE.prix réduit
s06 OEUFS d'entrepôt No 1,
15) Pour. . . .. 49

PAPIER à toilette

a

‘Unevisite vousconvaincra

“Pen- -

En bocal de 20 ozs. ,37

.39 Lerouleau. .. .. 04

 

 

- ” — - q ; - ”

P. J. BERUBE
AGENT D'ASSURANCES

Boîte 173 RIVIERE-DU-LOUP Station
Sans obligation de ma part, jejedésire avoir information sur -

le genre d'assurance que j'indique plus bas.
FEU — VIE — MALADIES — ACCIDENTS
AUTOMOBILES — MARINE —  FIDELITE
GARANTIE — ATTELAGES — ASCENSEURS
: VOL — PLATE-GLASS . — BOUILLOIRES

CAUTIONNEMENT — Responsabilité des PATRONS
Responsabilité PUBLIQUE

GARANTIEE D'EXÉCUTION DE CONTRATS

Noam et-Prénom

Adresse

P.Q.

  -N.-B.—S. V: P. marquer d'une rroix le plan qui vous intéresse.  
 

W. BELANGER
Expert Horioger, Bijeutier

Inspecteur des Montres et Horloges du C. N. R.

Réparations absolument garanties ouargent remis,

J'ai maintenant pris possession ‘de men magasin aux Nos 85. 87
LafontaineLa pulffic aura lu satisfaction d’être sevis avec soin et
promptitad

Taujours en mains lepius beau choix de Bijouterie, spécialement
Bagues de fiançailles, Alliances, Montres, Horloges, ete, etc.

Construit depuis l'incendie

Demandez nos pâtés aux huitres
et aussi

Nos bonnes huitres fraîches

T. GRAVEL
Pâtissier

 

“VIATEUR LEVASSEUR
NOTAIRE

RIVIERE-DU-LOUP.

Prêts négociés — Débentures municipales, scolaires
ot autres.

Bureau: 5, rue de l’Eg'iise
Résidenee; 4, rue Joly: Tél. Kamouraske

CRELi50:L '

EXAMEN INTERIEUR et EXTERIEUR

—_A—

L’ELECTRICITÉ

Les verres sont taillés ici même,

 

 

Consultez l’Opticien

SPECIALISTE PELLETIER, 0.D.
pr AY “uj

Grand Magasin de Rijouterie
et de Cadeaux

J. H. PELLETIER
327 rue Lafontaine —

de l’OEIL i

  

  

      

ainsi ECONOMIEde temps et d’ARGENT

Rivière-du-Loup
  commandes.

= —_—   


